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I – FICHE D’IDENTITE DE LA FORMATION

Dossier de demande d’habilitation – Spécialité de MASTER

UNIVERSITE CLAUDE BERNARD, ETABLISSEMENT PORTEUR
	· Domaine
	STS 

(Sciences, Technologies, Santé)

	· Mention
	STAPS 

(Sciences et Techniques des Activités Physiques et Sportives)

N° d’habilitation de la mention (2007-2011) : 20040144

	· Spécialité
	EPS2

(Education Physique et Sportive dans l’enseignement Secondaire)

	· Responsable de la mention de master
	M. TERRET Thierry
Titre : PR

Section CNU : 74, STAPS
(Coresponsable, M. FARGIER Patrick, MCU, 74, STAPS)

	· Responsable de la spécialité de master
	M. FARGIER Patrick
Titre : MCU
Section CNU : 74, STAPS

(Coresponsable Sylvie GUY, PRAG EPS)

	· Etablissement(s) co-habilité(s) à titre secondaire
	Université Jean Monnet de Saint-Etienne

	· Unité(s) de recherche en soutien
	CRIS – EA 647 (Directeur M. TERRET Thierry, PR)
(Centre de Recherche et d’Innovation sur le Sport)


II – OBJECTIFS ET POSITIONNEMENT

DANS L’OFFRE DE FORMATION EXISTANTE

Schéma général de la mention support de cette spécialité
La spécialité de la Mention Sciences et Techniques des Activités Physiques et Sportives (STAPS) du Master Sciences, Technologies, Santé (STS) de l’Université Claude Bernard Lyon 1 (UCBL) faisant l’objet de ce dossier de demande d’habili-tation est intitulée Enseignement de l’EPS dans l’enseignement Secondaire, ou EPS2. La Spécialité EPS2 constitue le devenir d’une formation s’étant affinée progressivement à l’UFR STAPS de l’UCBL. En amont de la mise en place du LMD, l’UFR STAPS de l’UCBL a développé une solide expérience quant au champ de l’enseignement de l’EPS, procédant notamment de la mise en place, il y a une vingtaine d’années, d’une Licence et d’une Maîtrise STAPS Mention Education et Motricité, dans un bassin de formation initiale et continue des enseignants d’EPS dont le dynamisme et l’efficacité sont reconnus au niveau national. Au début des années 2000 a été créée une Mention STAPS au sein du Master STS de l’UCBL, celle-ci comprenant une Spécialité Métiers de la Formation et de l’Intervention en APS (MFIAPS) dont une voie de formation intéressait l’ensei-gnement de l’EPS dans le second degré. Si cette formation a été habilitée, les experts de l’époque ont cependant suggéré son rapprochement avec la Spécialité Intervention et Gestion en APA (IGAPA) de la même Mention, relative au champ de l’Activité Physique Adaptée. Lors de l’habilitation 2007-2010, ce rapprochement a été opéré avec la mise en place de la Spécialité Intervention et Formation en Activité Physique, Sportive ou Adaptée (IFAPSouA), intégrant le parcours Intervention et Gestion en Activité Physique Adaptée et Santé (IGAPAS, lGAPA intégrant un axe de formation supplémentaire, relatif à l’éducation et la promotion de la Santé) et le parcours MFIAPS, avec trois voies de formation, l’une relative au secteur jeunesse-enfance, une autre, au secteur associatif au-delà du périscolaire, une autre encore, à l’enseignement de l’EPS dans le secondaire. A l’occasion de la campagne d’habilitation 2011-2014, le renouvellement de l’habilitation de la spécialité IFAPSouA a été demandé, en co-habilitation avec l’Université Jean Monnet (UJM) de Saint-Etienne (l’UCBL étant porteur du dossier). Ce dossier, transmis en octobre 2009 en vue de son expertise, a été produit sans que la question des masters pour les étudiants se destinant aux métiers de l’enseignement ne soit absolument clarifiée. Aussi précise-t-il, en accord avec le partenaire mentionné ci-dessus, que dans le cas où la possibilité de produire une formation intéressant spécifiquement ces étudiants se ferait jour, la voie de formation du parcours MFIAPS relative à l’enseignement de l’EPS dans le second degré donnerait lieu à une spécialité à part entière, au niveau de laquelle ce partenariat serait maintenu. Il en va de l’objet de ce dossier. Avant que de rendre compte plus précisément du schéma en lequel s’inscrit cette formation, il convient cependant de signifier le bien-fondé qu’il peut y avoir à la mettre en place.
Préambule : du bien-fondé de la mise en place d’une Spécialité EPS2 au sein de la Mention STAPS du Master STS de l’UCBL

En premier lieu, la Spécialité EPS2 constitue une poursuite d’études naturelle pour les étudiants ayant obtenu une Licence STAPS dans le champ Education et Motricité. L’offre de formation de l’UFR STAPS de l’UCBL comprend précisément une Licence STAPS Mention Education et Motricité dont les effectifs demeurent conséquents (133 étudiants en 2008-2009, ce qui correspond à 40% des effectifs en Licence STAPS, les autres Mentions de Licences correspondant à l’offre de formation 2009-2010 étant Activité Physique Adaptée et Santé (APAS), Entraînement Sportif (ESp) et Management du Sport (MSp)). L’offre de formation du département STAPS de l’UJM intègre également une formation de niveau Licence dans le champ Education et Motricité. Aussi y a-t-il un vivier effectif et conséquent pour la Spécialité EPS2. 
Par ailleurs, les effectifs de la Spécialité IFAPSouA de la Mention STAPS sur la période 2007-2010 (voir page 31) demeurent, en tout état de cause, conséquents avec pour l’année 2008-2009, avec en M1, 258 étudiants, dont 52 inscrits dans le Parcours IGAPAS et 206 dans le Parcours MFIAPS et, en M2, 128 étudiants, dont 22 inscrits dans le Parcours IGAPAS et 106, dans le Parcours MFIAPS. Avec en outre, pour l’année 2009-2010, en M1, 230 étudiants (44 pour le parcours IGAPAS et 186 pour le parcours MFIAPS) et, en M2, 202 étudiants (19 pour le parcours IGAPAS et 183 pour le parcours MFIAPS). Il est par ailleurs à noter que les étudiants du parcours MFIAPS se répartissent grosso modo chaque année à hauteur d’un groupe (au sens de groupe TD ou TP) pour la Voie de formation relative au secteur jeunesse-enfance, de même que pour la Voie intéressant le secteur associatif, le reste de l’effectif empruntant la Voie relative à l’enseignement de l’EPS dans le second degré. Aussi est-il viable, voire pertinent dans le contexte actuel, de mettre en place une Spécialité EPS2, en sus de la Spécialité IFAPSouA préexistante. Ce, d’autant qu’à ces effectifs vont s’ajouter ceux liés au département STAPS de l’UJM. 

En outre, si la Licence STAPS mention EM de l’UFR STAPS de l’UCBL ou la formation similaire à l’UJM constituent ici un vivier interne effectif, l’attractivité de la Spécialité EPS2 semble appelée à valoir largement au-delà de ces seuls sites. C’est ainsi que dans le cas de l’année 2009-2010, 50,6 % des étudiants inscrits en M1 MFIAPS proviennent de l’UCBL quand 22,89 % arrivent d’une Université de la région Rhône-Alpes (hors Lyon s’entend) et 26,51 %, d’une Université extérieure à Rhône-Alpes. Panorama que l’on retrouve peu ou prou en M2 MFIAPS (avec respectivement, 59,26% ; 29,63% ; 11,11%). Une grande majorité de ces étudiants a par ailleurs pour projet premier, à l’entrée en formation, d’obtenir le diplôme et de réussir le CAPEPS (plus de 80% des étudiants de M1 de la promotion 2008-2009, par exemple).
Il est en outre à souligner que la formation dont la Spécialité EPS2 constitue un devenir correspond à des taux de présence aux examens très corrects (entre 80 et 90% chaque semestre, chaque année depuis 2005-2006) et des taux de réus-site convenables, en tout état de cause en hausse significative, ce qui est lié en grande partie à une anticipation des étudiants quant à la masterisation intéressant les métiers de l’enseignement :
	
	2005-2006 et 2006-2007
	2007-2008
	2008-2009

	Réussite 

au diplôme
	Parcours MFIAPS
	49,2%
	50,8%
	67,2%


Enfin, les résultats au CAPEPS des étudiants inscrits jusqu’ici en MFIAPS dans la Voie relative à l’EPS dans l’ensei-gnement secondaire se révèlent particulièrement parlants. Il convient ici de souligner que le dispositif lyonnais figure depuis de nombreuses années parmi les meilleurs de France en termes de résultats au CAPEPS. Si l’on s’intéresse aux sessions 2006, 2007, 2008 et 2009 du CAPEPS (400 places offertes au concours chaque année), on observe que plus de 90% des étudiants admissibles préparant le CAPEPS sur le centre local lyonnais de l’IUFM de l’Académie de Lyon (PCL1 EPS) étaient inscrits parallèlement en MFIAPS (en M1 ou en M2) ou émanaient de MFIAPS. Il en est en outre de même de plus de 98 % des étudiants admis. Encore sied-il de noter qu’en 2009, 5 étudiants figurent parmi les 10 premiers au concours. 
	Résultat au CAPEPS de l’Académie de Lyon 
	2006
	2007
	2008
	2009

	Admissibles
	?
	113
	123
	115

	Admis
	59
	57
	64
	53

	Résultat au CAPEPS 

des étudiants en PCL1 EPS sur le centre local de Lyon
	2005-2006
	2006-2007
	2007-2008
	2008-2009

	Admissibles
	89
	78
	73
	79

	Formation suivie
	PCL1 EPS + M1 MFIAPS
	53
	46
	24
	34

	
	PCL1 EPS + M2 MFIAPS
	12
	10
	21
	37

	
	Préparation Agrégation externe EPS
	16
	18
	22
	3

	
	PCL1 EPS 
	7
	5
	6
	4

	Admis
	41
	40
	36
	37

	Formation suivie
	PCL1 EPS + M1 MFIAPS
	23
	20
	17
	14

	
	PCL1 EPS + M2 MFIAPS
	7
	10
	8
	22

	
	Préparation Agrégation externe EPS
	9
	15
	10
	1

	
	PCL1 EPS 
	3
	0
	0
	0


Il convient de souligner que ces chiffres concernent les seuls étudiants ayant la caractéristique de préparer le CAPEPS sur le centre local de l’IUFM de Lyon en collaboration avec l’UFR STAPS de l’UCBL (à l’exclusion donc, de ceux qui se préparent à ce concours sur le centre local de Saint-Etienne, en collaboration avec le département STAPS de l’UJM, donc). En adjoignant les réussites des étudiants préparant le CAPEPS sur le centre de Saint-Etienne et inscrits en MFIAPS à l’UCBL, via une convention avec l’Université Jean Monnet de Saint-Etienne existant en l’état pour le seul M1, les chiffres présentés accentueraient encore l’impact de la formation dispensée en MFIAPS sur la réussite des étudiants.
Au regard de ce panorama, l’évolution envisagée conduisant à la mise en place de la Spécialité EPS2 apparaît ainsi légitime. Ce, d’autant plus que la formation dispensée en amont du Master intègre une logique de préprofessionnalisation cohérente avec cette visée de formation, que le schéma de la Mention STAPS autorise des réorientations et que le dispositif en lequel s’inscrit cette Mention permet des poursuites d’études en Doctorat et en Préparation à l’Agrégation externe EPS, notamment. 
Schéma de la mention en laquelle s’inscrit la Spécialité EPS2
La Spécialité EPS2 constitue, comme cela a été indiqué précédemment, une voie naturelle de poursuite d’études pour les étudiants ayant obtenu une Licence STAPS Mention EM. Il convient de rappeler qu’à l’UFR STAPS de l’UCBL, cette Mention de Licence s’intègre en un dispositif qui est le suivant (on se reporte ici à la maquette relative à la demande de renouvel-lement d’habilitation 2009-2011, dont les principes constitutifs sont cohérents avec ceux valant pour la formation habilitée pour la période 2007-2010) :

· L1 : tronc commun ;
· L2 : début de spécialisation, avec des UE obligatoires à choix ;
· L3 : spécialisation accrue, selon le choix de l’étudiant, en APAS, en EM, en ESp ou bien en MSp.
Quelques précisions sont à apporter ici, en regard de la finalité de ce dossier.

· En premier lieu, cette organisation permet aux étudiants d’obtenir, à l’issue de L2, un DEUG STAPS (inscrit au RNCP) qui est un DEUG EM. 

· En second lieu, deux UE de L1, « Préprofessionnalisation et aide à l’intervention – 1 et – 2) correspondant à 3 crédits ECTS chacune, autorisent une immersion dans le champ de l’EPS à l’Ecole. L’année de L2 permet de prolonger en approfondissant, avec les UE de « Préprofessionnalisation – 1 et 2 », correspondant à 6 crédits ECTS chacune. La première comprend un enseignement commun à tous les étudiants (« Théorie de l’intervention ») et un ensei-gnement fonction d’un domaine d’intervention donné (« Pratique de l’intervention ») qui permet notamment d’effectuer un stage centré sur l’intervention dans le champ de l’Ecole (d’autres choix sont évidemment offerts, par exemple dans le champ des collectivité territoriales, de l’entraînement sportif, du management du sport…). La seconde renvoie au choix d’un enseignement scientifique en prise directe avec l’une des voies de spécialisation offertes en L3, un choix possible relevant d’EM. 
· En troisième lieu, l’année de L3 EM, permet notamment de spécialiser l’étudiant en vue d’une entrée en Master STS Mention STAPS Spécialité EPS2. On trouve notamment chaque semestre une UE de « Méthodologie de l’inter-vention en APSA » (2 fois 6 crédits ECTS) intégrant, outre des enseignements intra muros, un stage en pratique accompagnée que l’étudiant peut effectuer, au choix, en Ecole primaire, dans un Etablissement scolaire du secondaire ou encore dans le champ des Collectivités Territoriales. Il est en outre à souligner que L3 EM inclut une UE transversale à choix (valant pour toute mention de Licence STAPS) permettant à l’étudiant d’opter pour un enseignement d’« Initiation à la Recherche » (3 crédits ECTS)… Ce qui favorise notamment le projet de l’étudiant en vue d’une poursuite d’études en Master Mention STAPS. 
La Spécialité EPS2 de la Mention STAPS du Master STS s’inscrit également dans un dispositif d’ensemble qu’il sied ici de présenter. La Mention STAPS du Master STS de l’UCBL comprendrait ainsi, outre la Spécialité EPS2, 4 spécialités, l’une à finalité recherche, les 3 autres à finalité professionnelle. On a ainsi le panorama suivant :
· Spécialité à finalité recherche Mouvement, Performance, Santé (MPS) ;
· Spécialités à finalité professionnelle :

Education Physique et Sportive dans l’enseignement Secondaire (EPS2) ;

Intervention et Formation en Activité Physique, Sportive ou Adaptée (IFAPSouA) ;

Préparation Physique, Mentale, Réathlétisation (PPMR) ;

Management des Organisations Sportives (MOS). 
La spécialité IFAPSouA comprend quant à elle deux parcours de formation :
Parcours Intervention et Gestion en Activité Physique Adaptée et Santé (IGAPAS) ;

Parcours Métiers de la Formation et de l’Intervention en APS (MFIAPS). 

Le parcours MFIAPS offre quant à lui 2 voies de formation aux étudiants :

Voie Intervention en APS dans le secteur jeunesse-enfance ;

Voie Intervention en APS dans le secteur associatif (au-delà du périscolaire, s’entend). 

Aussi a-t-on en définitive l’arborescence suivante concernant la Mention STAPS du Master STS de l’UCBL :
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Au sein de cette arborescence, il existe des relations privilégiées avec la Spécialité à finalité MPS ainsi qu’avec la Spécialité IFAPSouA et notamment le Parcours MFIAPS, autorisant des réorientations, comme cela est développé pages 20 et 21. Les enseignements dispensés dans la Spécialité EPS2 se répartissent de fait dans des catégories d’UE permettant une cohérence d’ensemble à l’échelle de la Mention, tout en autorisant la spécificité de la formation, comme cela est expliqué pages 11 à 15.
Enfin, il convient de signaler que ce dispositif se prolonge d’une possibilité de poursuite d’études en Doctorat STAPS ou en Préparation à l’Agrégation Externe EPS (voir page 21).
Objectifs en termes de niveau de connaissances et de competences a acquerir
L’objectif de la Spécialité EPS2 est de former des professionnels dans le domaine de l’enseignement de l’Education Physique et Sportive en collèges et/ou lycées et lycées professionnels, de l’expertise quant à ses organisations, de la formation de ses formateurs.

La Spécialité EPS2 s’adresse en premier lieu à des étudiants voulant obtenir la compétence à enseigner l’EPS en France et à l’étranger et à se préparer aux concours du CAPEPS, voire de poursuivre ensuite des études visant à préparer l’Agrégation externe EPS ou encore à préparer un Doctorat en STAPS en prise avec le champ et les problématiques de l’enseignement de l’EPS (voir page 21 pour ce qui concerne les perspectives de formation au-delà du Master STS Mention STAPS Spécialité EPS2).

Elle s’adresse aussi, éventuellement dans un logique de Formation Continue, aux personnes souhaitant développer des compétences à analyser, évaluer et guider dans des processus d’enseignement de l’EPS, comme celles qui sont détenues en l’état par les conseillers et tuteurs pédagogiques départementaux. Elle concerne encore les personnes désirant construire des compétences à étudier, modéliser, proposer des organisations visant la formation par l’EPS, comme celles qui sont détenues actuellement par les coordonnateurs en EPS, les inspections pédagogiques régionales… Enfin, elle est de nature à intéresser des enseignants déjà très expérimentés optant pour une carrière de formateurs en EPS et désirant se doter de compétences comme celles portées par les responsables investis dans la Formation Professionnelle Continue, voire certains professeurs en poste en IUFM ou en UFR STAPS.

Articulation avec les autres mentions du domaine 
et situation dans le paysage local et regional

La position de la Spécialité EPS2 dans l’offre existante de l’UCBL est simple à expliciter, en ce qu’il est question d’une évolution de la Mention STAPS du Master STS de l’UCBL, comme cela a été expliqué en amont (page 4 et sq.).

La Spécialité EPS2 a rapport direct à l’enseignement de l’EPS dans le secondaire (visée de formation d’enseignants d’EPS, de formateurs ou encore de formateurs de formateurs). Cette Spécialité constitue le devenir d’une formation qui a pour partie occasionné durant de longues années une collaboration avec l’IUFM de l’Académie de Lyon. Les relations fonctionnelles mises en place ont perduré depuis l’intégration récente de l’IUFM de l’Académie de Lyon dans l’UCBL et sont appelées à perdurer encore au niveau de la Spécialité EPS2 (voir pages 15 à 17). Il est par ailleurs à noter que l’UFR STAPS de l’UCBL présente une offre de formation intégrant une Préparation à l’Agrégation Externe EPS, dont le Responsable depuis 2002-2003 est Patrick Fargier, qui sera sans doute à l’avenir appelée à être mise en réseau de manière accrue avec la spécialité EPS2 en tant que poursuite d’études possibles à l’issue du Master (voir page 21). 

Ce dispositif de formation présente en tout état de cause un leadership national au regard de la formation des intervenants de l’EPS depuis de longues années (depuis plus de dix ans), comme cela est explicité en amont (page 4 et sq.). Par ailleurs, les Voies de formation relatives aux secteurs jeunesse-enfance et associatif du parcours MFIAPS de la Spécialité IFAPSouA du Master STS Mention STAPS qui figurent parmi les possibilités de réorientations pour les étudiants de la Spé-cialité EPS2 sont un élément d’originalité à l’échelle régionale (voir page 6). 

Sans doute l’intérêt du dispositif auquel renvoie la Spécialité EPS2 tient-il en outre pour partie à ce qu’il assure une mise en réseau des compétences existant à l’échelle d’une Académie en matière de formation des enseignants d’EPS en collèges et lycées. Ainsi, au-delà des collaborations mentionnées ci-dessus avec l’IUFM de l’UCBL, une co-habilitation est impulsée avec l’Université Jean Monnet (UJM) de Saint-Etienne. 

PArtenariats et cohabilitations
Les partenariats et co-habilitations peuvent ici s’envisager, en premier lieu, au niveau des Spécialités de la Mention STAPS présentant une relation potentielle forte (réorientations) avec la Spécialité EPS2 (MPS et IFAPSouA). Le cas particulier de la Spécialité EPS2 sera ensuite détaillé. 

La Spécialité à finalité recherche MPS a fait l’objet d’une demande de co-habilitation avec l’Université européenne de Bretagne, l’Université de Budapest (HUPE), l’Université polytechnique de Madrid et l’Université de Lausanne afin de mettre en place un master international lié aux Sciences Humaines et Sociales du Sport intitulé « Sport Sciences for Health and Humanities in Europe » par « bi-diplômation » (convention à la signature). Cette « bi-diplômation » pourra ultérieurement évoluer vers une « co-diplômation », dès que les informations et les structures adéquates seront définies. Cette formation comprendra deux Spécialités : « Movement, Physical Activity and Health Sciences » et « Sport and Humanities in Europe ». Par ailleurs, afin de favoriser le renforcement de leur projet professionnel et scientifique, les étudiants de MPS peuvent suivre une UE dans un autre master du site lyonnais (Lyon 1, Lyon 2, Lyon 3, ENS notamment), pour un total de 6 crédits ECTS en lieu et place d’une UE optionnelle équivalente proposée dans le M2 MPS. En outre, ils peuvent réaliser leur stage de recherche au sein d’une unité avec laquelle des liens scientifiques avec le CRIS existent au sein du PRES
, voire hors PRES
.

Dans le cas de la Spécialité IFAPSouA, une convention existe en l’état entre l’Université Jean Monnet de Saint-Etienne (UJM) et l’UCBL concernant les 2 semestres de M1 dans le cas du parcours MFIAPS. Un groupe d’étudiants se trouve ainsi inscrit à l’UFR STAPS de l’UCBL et bénéficie de cours dispensés dans les murs du département STAPS de l’UJM. Pour 2011-2014, une co-habilitation à l’échelle de la Spécialité sera mise en place entre l’UCBL et l’UJM, le projet étant porté par l’UCBL. Celle-là se concrétisera par la constitution d’un groupe d’étudiants en M1 et M2 sur le site du département STAPS de l’UJM. Des échanges de services pourront être envisagés dans un souci de mutualisation des compétences. 
Comme cela a été explicité ci-avant (pages 4 et sq.), la mise en place de la Spécialité EPS2 procède d’une réorganisation interne à la Mention STAPS ici considérée, fonction de la mise en place des diplômes nationaux de Master ouverts aux étudiants se destinant aux métiers de l’enseignement (circulaire de décembre 2009) et des possibilités offertes quant aux flux. Il en va de l’idée de prolonger au niveau de la Spécialité EPS2 les co-habilitations et partenariats impulsés quant à la Spécialité IFAPSouA, donc de mettre en place une co-habilitation avec l’UJM de Saint-Etienne. Enfin, la Spécialité EPS2 renvoie, historiquement parlant, à une collaboration de longue date avec l’IUFM de l’Académie de Lyon, via une convention. Cet institut ayant rejoint dernièrement l’UCBL, les collaborations pédagogiques existant jusqu’à cette date sont appelées à perdurer, comme cela transparaît au niveau de la présentation de l’équipe pédagogique de la Spécialité EPS2 (pages 15 à 17). Ainsi la Spécialité EPS2 est-elle pensée à l’échelle de l’Académie de Lyon, en s’appuyant sur les compétences en présence (UFR STAPS de l’UCBL, UJM de Saint-Etienne, IUFM de l’UCBL). Cela apparaît dès lors en cohérence avec la circulaire de décembre 2009 mettant en avant une logique de site et de coopération inter-établissements. 

Dimension internationale
Comme le signifie la circulaire de décembre 2009 relative à la mise en place des diplômes nationaux de Master ouverts aux étudiants se destinant aux métiers de l’enseignement, « la formation doit prévoir, comme pour tout diplôme national de master, l’ouverture internationale (maîtrise et certification d’une langue étrangère […] dispositif de mobilité incluant notamment la possibilité d’effectuer des stages à l’étranger…), indispensable à l’insertion dans l’espace européen de l’enseignement supérieur. » 

Concernant la maîtrise et la certification d’une langue étrangère, ce dossier fournit les précisions requises à la page 24. Au regard de la mobilité étudiante, un bilan est fourni ci-après pour ce qui concerne la Mention STAPS durant l’habilitation 2007-2010, signifiant une réelle politique en la matière quand bien même l’effort incitant les étudiants à s’engager dans le processus de la mobilité reste à poursuivre. Ce bilan se prolonge par un inventaire des possibilités quant à la mobilité sortante pour les étudiants de la Spécialité EPS2. 
Mobilité des étudiants
Un bilan de la mobilité des étudiants a été effectué pour la période 2005-2009 quant à la Mention STAPS du Master STS de l’UCBL, en lequel s’inscrit la Spécialité EPS2. 

La mobilité sortante concerne un petit pourcentage du total des étudiants inscrits (M1 et M2 compris). Il apparaît en fait plus précisément que les étudiants inscrits en Master STS Mention STAPS privilégient clairement à ce niveau la première année : plus des trois-quarts des étudiants concernés partent en effet à l’étranger durant l’année de M1. Ce dont rend compte le tableau ci-dessous :

	Mobilité sortante (nombres d’étudiants)

en Master STS Mention STAPS

par année du cursus
	2005-2006
	2006-2007
	2007-2008
	2008-2009
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	M1 STS Mention STAPS
	13
	9
	11
	7
	

	M2 STS Mention STAPS
	5
	1
	0
	2
	

	Total
	18
	10
	11
	9
	


Au regard des Spécialités constitutives de la Mention STAPS sur la période 2005-2009, la mobilité sortante se révèle intéresser fondamentalement les étudiants des spécialités IFAPSouA et MOS, quand bien même ces chiffres sont à pondérer en fonction des effectifs de chacune des spécialités. 

	Mobilité sortante (nombres d’étudiants)

en Master STS Mention STAPS 

par année et par spécialité
	2005-2006
	2006-2007
	2007-2008
	2008-2009
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	Spécialité MPS
	0
	0
	0
	0
	

	Spécialité IFAPSouA Parcours IGAPAS
	4
	5
	2
	4
	

	Spécialité IFAPSouA Parcours MFIAPS
	5
	1
	1
	1
	

	Spécialité MOS
	8
	4
	6
	3
	

	Spécialité PPMR
	1
	0
	2
	1
	

	Total
	18
	10
	11
	9
	


Au regard des destinations, et sans qu’il soit nécessaire d’entrer dans le détail, on observe une répartition très équitable entre destinations européennes et destinations hors Europe. La mobilité entrante, quant à elle, intéresse selon l’année une dizaine à une vingtaine d’étudiants pour la grande majorité européens (2005-2006 : 19 étudiants dont 18 euro-péens ; 2006-2007 : 8 étudiants, tous européens ; 2007-2008 : 15 étudiants, tous européens ; 2008-2009 : 13 étudiants, tous européens). 

Concernant la mobilité sortante, l’effort incitatif sera poursuivi ; ce, dans le cas de la Spécialité EPS2, en s’appuyant sur les possibilités offertes par le panorama suivant :
	Accords intéressant la Spécialité EPS2

	Accords
	Pays
	Villes
	Universités
	Capacité d’accueil
	Nombre 

de mois

	Erasmus
	Allemagne
	Cologne
	Deutsche Sporthochschule Köln
	2
	10

	Bilatéral
	Canada
	Alberta
	Université de Calgary
	NC
	9

	Bilatéral 

ou ORA
	
	Ontario
	Laurentian University – Kinesiology Department
	NC
	9

	
	
	
	Mc Master University
	NC
	9

	
	
	
	Ottawa
	NC
	9

	
	
	
	Queen's University
	NC
	9

	
	
	
	Université de Toronto
	NC
	9

	
	
	
	Waterloo
	NC
	9

	
	
	
	Western Ontario
	NC
	9

	
	
	
	York University
	NC
	9

	CREPUQ
	
	Québec
	Université de Laval
	NC
	9

	
	
	
	Université de Mc Gill
	NC
	9

	
	
	
	Université de Montréal
	NC
	9

	
	
	
	UQAM – Université du Québec à Montréal
	NC
	9

	
	
	
	Université du Québec à Trois Rivières
	NC
	9

	
	
	
	Sherbrooke
	NC
	9

	Bilatéral
	Chine
	Shangaï
	East China University
	NC
	9

	Erasmus
	Espagne
	Barcelone
	Universidad de Barcelona
	1
	8

	
	
	Lleida
	INEFCLleida
	1
	8

	Bilatéral
	Etats-Unis
	Oregon
	Oregon State University - Corvallis
	NC
	9

	Erasmus
	Hongrie
	Budapest
	Hungarian University of Phys.
	1
	4

	Erasmus
	Italie
	Foggia
	Université de Foggia
	2
	9

	Erasmus
	Portugal
	Coimbra
	Universitade de Coimbra
	2
	9

	Erasmus
	Royaume-Uni
	Londres
	Brunel University
	2
	9

	Erasmus
	Suisse
	Lausanne
	UNIL Université de Lausanne
	NC
	9


Projet d’internationalisation à l’échelle de la mention
Dans un premier temps, nous envisageons la mise en place d’un Master international avec l’Université Libre de Bruxelles (U.L.B.). Des échanges d’enseignants existent déjà, depuis deux ans, avec cet établissement. D’un commun accord, nous avons effectué une demande officielle auprès de cette Université en juin 2008. Concernant les résultats attendus, 3 niveaux sont à envisager :

· A court terme, il s’agit du maintien des échanges d’enseignants pour l’habilitation en cours.

· A moyen terme (2011-2014) nous travaillerons à la mise en place d’un Master international (double diplôme ou co-diplômation ou diplôme unique mentionnant les universités partenaires et assorti d’une attestation précisant la convention de mobilité).

· A long terme (2015-2018) nous envisageons une candidature à un Master Erasmus Mundus. D’autres Universités partenaires seront intégrées dans ce processus initié avec l’U.L.B., toujours en respectant le principe de complé-mentarité des compétences.

Au cours de l’année 2009-2010, seront formalisées les UE de la maquette commune qui sera proposée aux différentes instances nationales de nos pays respectifs. 
III – MAQUETTE DE LA SPeCIALITE,

pilotage et accompagnement pedagogique
Presentation globale
Comme cela a été explicité pages 4 et sq., la Spécialité EPS2 s’intègre dans la Mention STAPS du Master STS de l’UCBL. Cette Spécialité s’inscrit donc dans un dispositif de formation existant, habilité lors de la campagne 2007-2010 et ayant suscité, en octobre 2009, une demande de renouvellement d’habilitation pour la période 2011-2014. Aussi convient-il que le découpage des enseignements dispensés dans la Spécialité EPS2 soit en cohérence avec celui valant pour la Mention STAPS du Master STS de l’UCBL, dont la maquette est présentée en Annexe A. Cette Annexe A rend compte des dispositifs de formation valant respectivement pour la période 2007-2010 et la période 2011-2014. Il serait ainsi envisageable d’opérer ici une mise en regard avec chacun d’eux. Cependant, il semble possible de se reporter ici, au plan des informations fournies et des commentaires effectués, sur le second, lequel constitue une évolution du précédent qui renvoie à une formation arrivant en fin de période d’habilitation. Il convient de noter que celui-ci correspond à un M1 comportant plus de 50% de crédits ECTS communs à tous les étudiants, assortis d’enseignement de spécialisation et à un M2 spécialisé.
Chaque année de Master (Master STS mention STAPS 2011-2014, donc) est constituée sur la base de 60 crédits, avec 2 semestres de 30 crédits chacun. Les Unités d’Enseignements (UE) se répartissent en quatre grandes catégories : 

1) Enseignements transversaux (TV) aux différentes spécialités de la Mention STAPS du Master STS de l’UCBL (Anglais, Recherche documentaire et Technologie de l’Information, Communication, Statistique, Méthodologie et Epistémologie de la Recherche) ; 

2) Approche Méthodologique de l’Intervention en Milieu Professionnel (AMIMP) : il est question ici des stages, de leur accompagnement et/ou (selon le stade de la formation et la Spécialité considérée), des enseignements en prise avec l’intervention en milieu professionnel (connaissance du système en lequel s’inscrit le lieu de stage, apports théoriques quant à l’intervention en milieu professionnel, analyse de pratique), le « poids » en termes de crédits ECTS et le volume horaire s’accroissant au fil du cursus ; 

3) Approche Scientifique des Domaines des APS (ASDAPS) : il est question d’enseignements disciplinaires (sciences d’appui) éclairant les pratiques en APS ainsi que leur mise en place et œuvre dans un champ d’inter-vention donné (EPS), correspondant à quatre UE, deux au semestre 1 et deux autres, au semestre 2 ; 

4) Développement des Compétences Professionnelles (DCP) : il est question ici d’enseignements, spécifiques à un champ donné (EPS), relatifs à l’analyse, la conception et la mise en place de l’intervention, dans leurs relations avec les connaissances scientifiques.
Au regard de la Spécialité EPS2, on a, de ce point de vue, les répartitions suivantes :

	Répartition en nombre d’UE par catégorie d’UE et par Semestre, pour la Spécialité EPS2

	
	Semestre
	Evolution de la répartition des UE par Catégorie d’UE au fil des Semestres

	
	S1
	S2
	S3
	S4
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	Catégories d’UE
	TV
	2
	1
	2
	0
	

	
	AMIMP
	1
	1
	1
	1
	

	
	ASDAPS
	2
	2
	0
	0
	

	
	DCP
	2
	2
	2
	3
	

	Répartition en nombre total de crédits ECTS par catégorie d’UE et par Semestre, pour la spécialité EPS2

	
	Semestre
	Evolution de la répartition des crédits ECTS par Catégorie d’UE au fil des Semestres

	
	S1
	S2
	S3
	S4
	[image: image6.png]




	Catégories d’UE
	TV
	6
	3
	6
	0
	

	
	AMIMP
	3
	9
	15
	15
	

	
	ASDAPS
	9
	9
	0
	0
	

	
	DCP
	12
	9
	9
	15
	


En regard de ces répartitions, qui ne dérogent fondamentalement en rien à celles valant pour les autres Spécialités de la Mention STAPS du Master STS de l’UCBL (voir Annexe A), il convient de noter, en cohérence avec les indications fournies par la Circulaire de décembre 2009 relative à la mise en place des diplômes nationaux de master ouverts aux étudiants se destinant aux métiers de l’enseignement, une part accrue aux enseignements disciplinaires (ASDAPS) en début de cursus, quand la part relative aux enseignements professionnalisant augmente régulièrement d’un semestre à l’autre (AMIMP et DCP). Les enseignements transversaux sont quant à eux positionnés sur les trois premiers semestres de la formation, ce qui est cohérent avec une recherche de leur exploitation en lien avec les dimensions professionnalisantes, en fin de cursus. 
Le respect des découpages valant à l’échelle de la Mention garantit l’intégration de la Spécialité ici considérée, positionne de fait le projet ici soumis au plan du devenir d’un dispositif existant et favorise les relations présentées précédemment avec les autres parcours et spécialités. Il demeure que ce dispositif de formation est appelé à s’ajuster au mieux aux exigences actuelles de la formation des étudiants se destinant au métier d’enseignants d’EPS. De ce point de vue, les principes suivants seront respectés :

· Mise en place d’un équilibre quant à l’apport des connaissances scientifiques requises pour former un intervenant en APS de niveau Master, quant à la formation professionnelle et quant à la préparation au CAPEPS ou au CAFEP (voir notamment pages 21 à 23) ;

· Prise d’appui sur un champ de connaissances scientifiques pluridisciplinaire autorisant des choix éclairés quant à l’enseignement de l’EPS (connaissance socio-historique et épistémologique de l’EP, connaissances en sciences humaines et sociales et en sciences de la vie de nature à fonder des propositions didactiques et pédagogiques en EPS, connaissance épistémologique et didactique des APSA) ;

· Mise en place d’enseignements autorisant à connaître le système éducatif en lequel s’inscrit l’intervention de l’enseignant d’EPS afin d’accroître la pertinence de celle-là durant les cours d’EPS et au-delà ;

· Approfondissement conduisant à l’expertise en matière de connaissance pratique et technologique des APSA ;

· Elaboration d’un mémoire de recherche en prise avec un problème professionnel lié à l’enseignement de l’EPS ;

· Mise en place d’un stage en pratique accompagnée (sur 3 semestres) en tant que vecteur de professionnalisation, comme point d’appui pour élaborer un mémoire de recherche, et comme moment de mise en synergie et en application des connaissances et objet d’analyse de pratique, prolongé potentiellement par un stage en respon-sabilité (dernier semestre, dans le cas des étudiants admissibles au CAPEPS, notamment).
Au-delà de cet aperçu relativement général, le point suivant fournit plus de précision quant aux enseignements. Là encore, les commentaires quant aux relations avec la Mention STAPS seront opérés pour ce qui est de la période 2011-2014. 

organisation du cursus
SEMESTRE 1 – 30 ECTS
	Catégories d’enseignements
	Unités d’enseignement (UE)
	ECTS
	Heures

	
	
	
	CM
	TD
	TP

	Enseignements transversaux
	UE1 - Langue étrangère
	3
	0
	24
	0

	
	UE2 - Recherche documentaire et technologie de l'information
	3
	0
	24
	0

	Approche Méthodologique 

de l’Intervention 

en Milieu Professionnel
	UE3 - Programmes et projets d'EPS dans le système éducatif: 

connaissance des contextes
	3
	11
	11
	0

	Approche Scientifique 

des Domaines 

des APS
	UE4 - Epistémologie des savoirs d'une APSA de spécialité
	6
	0
	36
	0

	
	UE5 - Epistémologie des savoirs des APSA
	3
	24
	24
	0

	Développement 

des Compétences Professionnelles
	UE6 - Fondements sociohistoriques et épistémologiques 

de l'EPS dans le second degré - 1
	6
	22
	22
	0

	
	UE7 - Enseignement de l'EPS dans le second degré au regard des connaissances 

institutionnelles, scientifiques et technologiques - 1
	6
	33
	22
	0


Les répartitions des UE ainsi que des crédits ECTS présentées ci-dessus sont ainsi en totale cohérence avec les choix opérés dans la maquette de la Mention STAPS transmise pour expertise en octobre 2009. Les UE transversales sont parmi celles retenues au Semestre 1 pour l’ensemble des Spécialités de la Mention STAPS. Les UE relatives à l’Approche Méthodologique de l’Intervention en Milieu Professionnel ou à l’Approche Scientifique des Domaines des APS en respectent le cadre. Elles sont cependant particularisées au regard de la finalité de la Spécialité EPS2, quand dans le cas général de la mention STAPS on a, d’une part, une UE de Professionnalisation, d’autre part, une UE Relative aux Outils d’Analyse des Pratiques Physiques au regard des Sciences Humaines et Sociales et une UE intéressant les Sciences de l‘Activité Physique et du Mouvement Sportif. Selon le caractère plus ou moins affirmé de son projet de formation et de professionnalisation, l’étudiant de la Spécialité EPS2 pourra opter, par exemple, pour l’UE de Professionnalisation, moins particularisée que son pendant dans la Spécialité EPS2. Enfin, le découpage des UE de la catégorie Développement des Compétences Profession-nelles est cohérent avec celui des autres Spécialités et tout particulièrement avec celui valant pour la Spécialité IFAPSouA dont la Spécialité EPS2 constitue pour partie une émanation fonction de la mastérisation intéressant les métiers de l’ensei-gnement.  
SEMESTRE 2 – 30 ECTS

	Catégories d’enseignements
	Unités d’enseignement (UE)
	ECTS
	Heures

	
	
	
	CM
	TD
	TP

	Enseignements transversaux
	UE8 - Communication ou langue étrangère
	3
	12
	12
	0

	Approche Méthodologique 

de l’Intervention 

en Milieu Professionnel
	UE9 - Programmes et projets d'EPS dans le système éducatif: 

dimensions pédagogiques
	9
	0
	45
	55

	Approche Scientifique 

des Domaines 

des APS
	UE10 - Sciences et EPS
	6
	24
	24
	0

	
	UE11 - Déterminants du système éducatif et EP
	3
	11
	11
	0

	Développement 

des Compétences Professionnelles
	UE12 - Fondements sociohistoriques et épistémologiques 

de l'EPS dans le second degré - 2
	6
	22
	22
	33

	
	UE13 - Enseignement de l'EPS dans le second degré au regard des connaissances 

institutionnelles, scientifiques et technologiques - 2
	3
	11
	11
	33


Cette présentation des UE du Semestre 2 quant à la Spécialité EPS2 est là encore très cohérente avec l’économie générale de la maquette à l’échelle de la Mention STAPS. Celle-ci est redevable du même type de remarques que celles opérées dans le cas du Semestre 1. L’unique décalage tient ici aux enseignements transversaux. Les étudiants de la Spécialité EPS2 ont ici à choisir entre deux possibles (Communication ou Langue étrangère, en fonction de leurs besoins, qui feront l’objet d’une évaluation diagnostique) quand ceux ne se destinant pas à cette Spécialité ont affaire obligatoirement aux deux enseignements. Cela autorise une relative continuité quant aux « poids » en ECTS des enseignements de la catégorie Domaine de Compétences Professionnelles, entre le Semestre 1 et le Semestre 2, compte tenu de l’augmentation progressive opérée de ce point de vue pour ce qui est de l’enseignement d’Approche Méthodologique de l’Intervention en Milieu Professionnel.
SEMESTRE 3 – 30 ECTS

	Catégories d’enseignements
	Unités d’enseignement (UE)
	ECTS
	Heures

	
	
	
	CM
	TD
	TP

	Enseignements transversaux
	UE14 - Statistique
	3
	11
	11
	0

	
	UE15 - Méthodologie et Epistémologie de la Recherche
	3
	12
	12
	0

	Approche Méthodologique 

de l’Intervention 

en Milieu Professionnel
	UE16 - Programmes et projets d'EPS dans le système éducatif: 

didactique et aide aux apprentissages
	15
	0
	70
	70

	Développement 

des Compétences Professionnelles
	UE17 - Fondements sociohistoriques et épistémologiques 

de l'EPS dans le second degré - 3
	3
	22
	33
	0

	
	UE18 - Enseignement de l'EPS dans le second degré au regard des connaissances 

institutionnelles, scientifiques et technologiques - 3
	6
	33
	22
	0


Il est à noter ici que la structuration des UE ainsi présentées est en cohérence absolue avec celle valant pour la Spécialité IFAPSouA de la Mention STAPS du Master STS, si ce n’est que les UE, en tant que telles, sont évidemment voulues ici fonction des besoins de l’étudiant se destinant au métier de professeur d’EPS. Cette cohérence est de nature à favoriser les réorientations en cours de cursus, dans une spécialité intéressant la formation par les APS en fonction des besoins de différents publics (voir pages 20 et 21) dont on peut raisonnablement penser qu’elle constitue une possibilité de réorien-tation des plus directes pour les étudiants de la Spécialité EPS2. Cet isomorphisme de la structuration des UE est ainsi in fine de nature à faciliter la lisibilité du dispositif pour l’étudiant et les correspondances entre UE pour la scolarité de la compo-sante concernée. Ce qui, évidemment, n’obère pas par principe toute réorientation dans une autre Spécialité. Enfin, on note que le « poids » alloué à l’UE d’Approche Méthodologique de l’Intervention en Milieu Professionnel continue de s’accroître.
SEMESTRE 4 – 30 ECTS

	Catégories d’enseignements
	Unités d’enseignement (UE)
	ECTS
	Heures

	
	
	
	CM
	TD
	TP

	Approche Méthodologique 

de l’Intervention 

en Milieu Professionnel
	UE19 - Programmes et projets d'EPS dans le système éducatif: 

Compétences et différenciation
	15
	0
	70
	70

	Développement 

des Compétences Professionnelles
	UE20 – Connaissance du système éducatif
	3
	0
	22
	22

	
	UE21 - Théorie et pratique d’une APSA de spécialité
	6
	11
	22
	22

	
	UE22 - Théorie et pratique des APSA
	6
	22
	22
	0


Cette structuration des UE, qui met l’accent au Semestre 4 sur les dimensions professionnalisantes (dans leurs relations avec les connaissances scientifiques, techniques et technologiques ainsi qu’institutionnelles) ponctue une dyna-mique cohérente avec les attendus (circulaire précédemment mentionnée) tout en demeurant en cohérence avec l’économie générale de la Mention STAPS. 
descriptif sommaire des UE
Descriptif sommaire des UE du Semestre 1
	UE1
	Maîtrise écrite (compréhension) et orale (pratique et compréhension) de l’anglais dans les thématiques des domaines de l’activité physique et sportive. Analyse de textes scientifiques.

	UE2
	Maîtrise des techniques de recherche et de présentation de données relatives à un terrain d’intervention (utilisation d’Internet, recueils de données relatives au milieu d’intervention, restitution sous formes de synthèses diverses et diffusion).

	UE3
	Connaissance règlementaire, institutionnelle et organisationnelle du système éducatif français.

Stage en pratique accompagnée visant à la connaissance fonctionnelle des établissements scolaires du second degré (collèges, lycées, lucées professionnels dans leur diversité), au regard des projets (d’établissement, pédagogique EPS, d’Association Sportive), notamment.

	UE4
	Pratique et connaissance de l’épistémologie et de la didactique d’une APSA de spécialité : relation avec les compétences fixées par les programmes d’EPS.

Définition de contenus d’enseignement à partir des connaissances de l’épistémologie et de la didactique de cette APSA.

	UE5
	Pratique et connaissance de l’épistémologie et de la didactique des APSA.

Connaissances didactiques et analyse réflexive sur sa pratique des APSA pour élaborer son programme d’entraînement, le mettre en œuvre et l’évaluer.

	UE6
	Approche socio-historique de l’Education Physique et des enjeux éducatifs et politiques qui lui sont sous-jacents depuis la fin du XIXe siècle en France : évolution des institutions, acteurs, conceptions dans les milieux scolaires, socio-éducatifs et associatifs au regard des contextes sociaux, politiques, économiques et culturels.

	UE7
	Appropriation et exploitation d’un corps de connaissances scientifiques pluridisciplinaires (sciences humaines et sociales et sciences de la vie) pour construire un référentiel didactique quant à chaque niveau de formation en EPS, en cohérence avec les programmes d’EPS.


Descriptif sommaire des UE du Semestre 2

	UE8
	Maîtrise des outils et méthodes de communication orale, écrite, corporelle et technologique dans une perspective appliquée.

Maîtrise écrite (compréhension) et orale (pratique et compréhension) de l’anglais dans les thématiques des domaines de l’activité physique et sportive. Analyse de textes scientifiques.

	UE9
	Stage en pratique accompagnée en établissement scolaire du second degré, sous l’angle de la sécurité, de la gestion des groupes et de l’animation, de la définition des contenus à enseigner.

Analyse de pratique liée au stage.

Analyse d’une problématique professionnelle liée au stage pour fonder un projet de recherche. 

	UE10
	Exploitation d’un corps de connaissances scientifiques pluridisciplinaires (sciences humaines et sociales et sciences de la vie) dans la perspective d’analyser et de fonder des propositions didactiques et pédagogiques en EPS, en cohérence avec les programmes d’EPS.

	UE11
	Epistémologie de l’EP et des APS de la fin du XIXe siècle à nos jours : articulations entre pratiques sociales et pratiques scolaires, références théoriques et scientifiques, transposition didactique.

	UE12
	Approche socio-historique thématique de l’EP au regard de ses finalités et enjeux éducatifs sous-jacents.

	UE13
	Exploitation d’un corps de connaissances techniques et technologiques quant aux Activités Physiques, Sportives ou Artistiques en vue d’analyser et de fonder des propositions didactiques et pédagogiques en EPS, en cohérences avec les programmes d’EPS.


Descriptif sommaire des UE du Semestre 3

	UE14
	Analyses univariée et bivariée de données. 

Analyse multivariée de données (ACP, AFC, ACM), stratégie d’analyse de questionnaires.

	UE15
	Appropriation des démarches et outils de la recherche en vue d’optimiser la mise en œuvre à propos d’un problème professionnel / scientifique.  

Elaboration du mémoire de recherche, en prise avec l’enseignement de l’EPS dans le second degré, en relation avec le stage.

	UE16
	Stage en pratique accompagnée en établissement scolaire du second degré, sous l’angle de l’aide aux apprentissages au regard de l’activité de l’enseignant (intervention, dispositifs…). 

Analyse de pratique liée au stage.

	UE17
	Appropriation des fondements socio-historiques et épistémologiques de l’Education Physique depuis la fin du XIXe siècle.

Approche socio-historique chrono-thématique au regard des conceptions et des pratiques de l’EP et de leur ancrage dans un milieu éducatif.

	UE18
	Exploitation d’un corps de connaissances scientifiques pluridisciplinaires (sciences humaines et sociales et sciences de la vie) et de connaissances techniques et technologiques quant aux Activités Physiques, Sportives ou Artistiques pour analyser et fonder un projet pédagogique en EPS et élaborer des propositions quant aux contenus et méthodes d’enseignement / apprentissage, en cohérence avec les programmes d’EPS. 


Descriptif sommaire des UE du Semestre 4

	UE19
	En relation avec la pratique, structuration des connaissances relatives à diverses APSA pour organiser la leçon d’EPS et favoriser les apprentissages, en visant à une adaptation fine aux problèmes que rencontrent les élèves pour s’approprier les compétences listées par les programmes.

	UE20
	Exploitation des connaissances règlementaires, institutionnelles et organisationnelles quant au système éducatif et à l’EPS pour analyser, réguler, fonder des orientations éducatives (projets…), des pratiques d’enseignement ou des propositions d’enseignement de l’EPS, en collège, lycée et/ou lycée professionnel, en fonction d’un contexte particulier d’exercice. 

	UE21
	Exploitation des connaissances relatives à une APSA de spécialité ainsi qu’à l’activité des élèves dans cette APSA, en EPS, pour organiser une leçon d’EPS au regard des apprentissages en APSA, à la lumière d’un cadre d’analyse explicite.

	UE22
	Modélisation des données relatives à son entraînement dans plusieurs APSA permettant d’appréhender en autonomie une APSA nouvelle au regard des besoins de l’enseignement de l’EPS.


Equipe pédagogique
On peut présenter l’équipe pédagogique de la Spécialité EPS2 en deux temps. Les intervenants se composent, d’une part, d’intervenants académiques (enseignants-chercheurs et enseignants agrégés ou bien certifiés en poste à l’Université…), d’autre part, d’enseignants d’EPS exerçant dans l’enseignement secondaire (collège, lycée ou lycée professionnel), figurant sur les listes des Conseillers Pédagogiques de l’Académie ainsi que des IPR-IA EPS régulièrement sollicités pour ce qui concerne les aspects réglementaires et institutionnels du métier d’enseignant d’EPS. 
Dans le cas des intervenants académiques (rattachés à un centre de formation universitaire s’entend), un premier regard peut être porté sous l’angle des centres de rattachement, sachant, comme cela a été indiqué pages 7 et 8, que ce dossier de demande d’habilitation, dont l’UFR STAPS de l’UCBL est porteur, renvoie à une co-habilitation avec l’Université Jean Monnet de Saint-Etienne (UJM) ainsi qu’au prolongement d’une collaboration de longue date avec l’IUFM de l’Académie de Lyon (qui a désormais intégré l’UCBL). Sur les 68 intervenants titulaires ici considérés 41, donc près des deux-tiers, sont enseignants-chercheurs ou enseignants, titulaires à l’UFR STAPS de l’UCBL, 11 sont rattachés au département STAPS de l’UJM, 13 à l’IUFM de l’UCBL (centres locaux de Lyon ou de Saint-Etienne), et 3, à d’autres structures (ENS de Lyon…). Concernant les membres de l’équipe pédagogique relevant de l’IUFM de l’UCBL, il convient de préciser que la quasi-totalité de l’équipe EPS se trouve ainsi impliquée dans le dispositif de formation et qu’en outre, les membres de cette équipe EPS interviennent également pour certains d’entre eux en L2 et L3 STAPS Mention Education et Motricité. On a ainsi le panorama suivant :

	
	Rattachement
	Répartition des intervenants de la spécialité EPS2 en fonction de leur rattachement

	
	UFR STAPS 

de l’UCBL
	Département STAPS 

de l’UJM
	IUFM 

de l’UCBL
	Autres
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	Nombre d’intervenants titulaires
	41
	11
	13
	3
	

	Pourcentage 

du total 

des intervenants
	60,3 %
	16,2 %
	19,1 %
	4,4 %
	


Ces enseignants-chercheurs et enseignants peuvent également s’envisager au regard de leur statut. Sur les 68 personnes ici inventoriées, on liste : 6 Professeurs des Universités (PU), 3 Maîtres de Conférences titulaires d’une HDR (MCU-HDR), 14 Maîtres de Conférences (MCU), 4 Professeurs Agrégés EPS titulaires d’un Doctorat, l’un en Sciences de l’Education, et trois, en STAPS (PRAG-D), 11 Professeurs Agrégés EPS titulaires d’un Master, à orientation recherche en Sciences de l’Education pour les uns, à orientation professionnelle en STAPS pour les autres (PRAG-M), 25 Professeurs Agrégés EPS (PRAG) et 4 Professeurs certifiés EPS (PRCE). On a ainsi le panorama suivant :
	
	Répartition des intervenants de la spécialité EPS2 en fonction de leur statut et de leur rattachement

	
	UFR STAPS

de l’UCBL
	Département STAPS

de l’UJM
	IUFM 

de l’UCBL
	Autres
	Totaux
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	PU
	2
	1
	2
	1
	6
	24
	

	MCU-HDR
	3
	0
	0
	0
	3
	
	

	MCU
	10
	3
	1
	0
	14
	
	

	PRAG-D
	4
	0
	0
	0
	6
	47
	

	PRAG-M
	6
	0
	4
	1
	12
	
	

	PRAG
	12
	7
	5
	1
	25
	
	

	PRCE
	3
	0
	1
	0
	4
	
	


La liste des intervenants est fournie ci-après. Sont précisés, pour chaque intervenant, le statut, le centre de ratta-chement et les domaines de compétence. Concernant ceux-là, une mise en perspective a été ici opérée entre la maquette de la formation et les profils des intervenants. Cela se solde par une liste d’UE particulièrement en phase avec le profil de l’intervenant (les fiches CV sont fournies en Annexe B). Cet inventaire ne signifie cependant pas forcément, évidemment, que chaque personne interviendra à tout coup effectivement dans chacune des UE listées. Il signifie en somme des profils en regard de la maquette et tient notamment compte des enseignements effectivement assumés par le passé. Il convient de souligner que figurent, parmi les intervenants, le directeur et le directeur-adjoint de l’UFR STAPS de l’UCBL (respectivement, C. Collignon et P. Fargier), le directeur-adjoint de l’IUFM de l’UCBL (J.L. Ubaldi) ainsi que l’un des vice-présidents actuels du CAPEPS (T. Terret). Par ailleurs, 21 enseignants-chercheurs ci-dessous inventoriés sur 24 sont membres du Centre de Recherche et d’Innovation sur le Sport (CRIS, EA 647), laboratoire auquel s’adosse la formation ici considérée : 2 sont membres associés, les 19 autres, membres titulaires (voir pages 25 à 28 quant à l’adossement à la recherche).
	NOM
	Prénom 
	Statut
	Rattachement
	Domaines de compétence
	NOM
	Prénom 
	Statut
	Rattachement
	Domaines de compétence

	ALIN
	Christian
	PU
	IUFM

UCBL
	UE3, 7, 9, 10, 13, 16, 18, 19
	JAY
	Laurence
	PRAG
	UFR STAPS

UCBL
	UE3, 4, 7, 9, 10, 13, 16, 18, 19, 21

	AURIEL
	Cyril
	PRAG
	UFR STAPS

UCBL
	UE3, 4, 7, 9, 10, 13, 16, 18, 19, 21
	LAMARZELLE
	Patrice
	PRAG
	UFR STAPS

UCBL
	UE4, 5, 21, 22

	BASTIEN
	Jérôme
	MCU
	UFR STAPS

UCBL
	UE 14, 15
	LIOTARD
	Philippe 
	MCU
	UFR STAPS

UCBL
	UE6, 11, 12, 17

	BAVAZZANO
	Pierre
	PRAG
	UFR STAPS

Chambéry
	UE6, 11, 12, 17
	LORCA
	Pierre
	PRAG

Docteur
	UFR STAPS

UCBL
	UE3, 7, 9, 10, 13, 16, 18, 19, 20

	BAUCHEZ
	Gérôme
	MCU
	Dépt. STAPS

UJM
	UE2, 8, 15
	MARZIN
	Serge
	PRCE
	UFR STAPS

UCBL
	UE4, 5, 21, 22

	BERARD
	Philippe
	PRAG
	UFR STAPS

UCBL
	UE4, 5, 21, 22
	MAUCHAND
	Pierre
	MCU
	Dépt. STAPS

UJM
	UE2, 8, 15

	BERAUD
	Thierry
	PRAG
	IUFM

UCBL
	UE3, 9, 16, 19
	MEIRIEU
	Philippe
	PU
	Université 

Lyon 2
	UE 7, 10, 13, 18 

	BERGE
	Francis
	PRAG Master P
	IUFM

UCBL
	UE3, 7, 9, 10, 13, 16, 18, 19 
	MONTEIL
	Karine
	MCU
	UFR STAPS

UCBL
	UE 15

	BERTHIER
	Sylvie
	PRAG
	IUFM

UCBL
	UE3, 9, 16, 19
	MOUGNIOTTE
	Alain
	PU
	IUFM

UCBL
	UE 3, 6, 11, 12, 17, 20

	BERTHON
	Pierre
	PRCE
	UFR STAPS

UCBL
	UE4, 5, 21, 22
	MORIN
	Jean-Benoît
	PU
	Dépt. STAPS

UJM
	UE1, 8

	BONARDEL
	Nathalie
	PRAG
	Dépt. STAPS

UJM
	UE 3, 4, 5, 7, 9, 10, 13, 16, 18, 19, 21, 22
	NEMETH
	Richard
	PRAG

Master P
	ENS Lyon
	UE3, 20

	BOURGANEL
	Jean
	PRAG

Master R
	UFR STAPS

UCBL
	UE 3, 4, 5, 9, 16, 19, 20, 21, 22
	NERI
	Laurent
	PRAG

Master P
	IUFM 

UCBL
	UE3, 9, 16, 19

	BUSSERY
	Marie
	PRAG

Master P
	UFR STAPS

UCBL
	UE 3, 4, 5, 9, 16, 19, 21, 22
	OLINGER
	Jean-Pierre
	PRAG

Docteur
	UFR STAPS

UCBL
	UE4, 5, 21, 22

	CAUMEIL
	Jean-Guy
	MCU
	IUFM

UCBL
	UE 3, 9, 16, 19
	OTTOGALI
	Cécile
	MCU
	UFR STAPS

UCBL
	UE6, 11, 12, 17

	CHAMPELY
	Stéphane
	MCU
	UFR STAPS

UCBL
	UE 14, 15
	OZBOLT
	Nicole
	PRAG
	IUFM

UCBL
	UE3, 9, 16, 19

	CHAPRON
	Catherine
	PRAG
	Dépt. STAPS

UJM
	UE 3, 4, 5, 6, 9, 11, 12, 16, 17, 19, 20, 21, 22
	PERRIN
	Claire
	MCU-HDR
	UFR STAPS

UCBL
	UE 7, 10, 13, 18 

	CHARROIN
	Pascal
	MCU
	Dépt. STAPS

UJM
	UE6, 11, 12, 17
	PERRIN
	Anicet
	PRAG
	UFR STAPS

UCBL
	UE4, 5, 21, 22

	COLLET
	Christian
	PU
	UFR STAPS

UCBL
	UE 7, 10, 13, 18
	RAVEL
	Bernard
	PRAG
	Dépt. STAPS

UJM
	UE 4, 5, 7, 10, 13, 18, 21, 22

	COLLIGNON
	Claude
	PRAG

Master R
	UFR STAPS

UCBL
	UE4, 5, 21, 22
	RAY
	Daniel
	PRAG
	UFR STAPS

UCBL
	UE4, 5, 21, 22

	COLOMBET
	Thierry
	PRAG
	IUFM

UCBL
	UE 3, 9, 16, 19, 20
	REYNES
	Eric
	MCU
	UFR STAPS

UCBL
	UE 15

	COQUARD
	Gil
	PRAG
	UFR STAPS

UCBL
	UE4, 5, 21, 22
	RODRIGUEZ
	Marc
	PRAG
	UFR STAPS

UCBL
	UE3, 7, 9, 10, 13, 16, 18, 19, 20

	COSTON
	Alain
	PRAG

Master P
	UFR STAPS

UCBL
	UE 3, 7, 9, 10, 13, 18, 19
	ROGER
	Anne
	MCU
	UFR STAPS

UCBL
	UE 4, 5, 6, 11, 12, 18, 21, 22

	COUDRAY
	Thierry
	PRAG
	UFR STAPS

UCBL
	UE4, 5, 21, 22
	ROIG-PONS
	Philippe
	PRCE
	UFR STAPS

UCBL
	UE4, 5, 21, 22

	DIVAY
	Emmanuelle
	PRAG
	UFRSTAPS

UCBL
	UE 3, 4, 5, 9, 16, 19, 21, 22
	ROGOWSKI
	Isabelle
	MCU
	UFR STAPS

UCBL
	UE 2, 8, 15

	DUPUY
	Jean-Christophe
	PRAG
	IUFM

UCBL
	UE3, 9, 16, 19
	RUBY
	Anne
	PRCE

Docteur
	UFR STAPS

UCBL
	UE4, 5, 21, 22

	ESTIENNE
	Corinne
	PRAG

Master R
	UFR STAPS

UCBL
	UE 3, 4, 5, 9, 16, 19, 21, 22
	SAIEB
	Sylvie
	PRAG
	UFR STAPS

UCBL
	UE4, 5, 21, 22

	FARGIER
	Patrick
	MCU
	UFR STAPS

UCBL
	UE3, 7, 9, 10, 13, 16, 18, 19
	SAINT-MARTIN
	Jean-Philippe
	MCU-HDR
	UFR STAPS

UCBL
	UE6, 11, 12, 15, 17

	FAURE
	Bernard
	PRAG
	Dépt. STAPS

UJM
	UE 7, 10, 13, 18
	TERRET
	Thierry
	PU
	UFR STAPS

UCBL
	UE6, 11, 12, 15, 17

	FERRAND
	Claude
	MCU-HDR
	UFR STAPS

UCBL
	UE4, 5, 21, 22
	THORAL
	Michel
	PRAG
	Dépt. STAPS

UJM
	UE 3, 4, 5, 7, 9, 10, 13, 16, 18, 19, 21, 22

	FODIMBI
	Michel
	MCU
	UFR STAPS

UCBL
	UE4, 5, 21, 22
	UBALDI
	Jean-Luc
	PRAG

Master P
	IUFM

UCBL
	UE 3, 7, 9, 10, 13, 18, 19

	GATARD
	Hélène
	PRAG

Master R
	UFR STAPS

UCBL
	UE 4, 5, 21, 22
	VANPOULLE
	Yannick
	PRAG

Docteur
	UFR STAPS

UCBL
	UE 4, 5, 21, 22

	GUILLET
	Emma
	MCU
	UFR STAPS

UCBL
	UE 7, 10, 13, 18 
	VESSYERE
	François
	PRAG
	Dépt. STAPS

UJM
	UE 3, 4, 5, 6, 9, 11, 12, 16, 17, 19, 20, 21, 22

	GUY
	Sylvie
	PRAG
	UFR STAPS

UCBL
	UE 3, 6, 9, 11, 12, 16, 17, 19
	WECKERLE
	Jean-Christophe
	PRAG

Master R
	UFR STAPS

UCBL
	UE 3, 7, 9, 10, 13, 18, 19

	HASSAINE
	Kader
	PRAG
	Dépt. STAPS

UJM
	UE 3, 4, 5, 7, 9, 10, 13, 16, 18, 19, 21, 22
	
	
	
	
	

	HUMBERT
	Ysabelle
	PRAG
	UFR STAPS

UCBL
	UE 4, 5, 6, 11, 12, 18, 21, 22
	
	
	
	
	


L’équipe d’enseignants-chercheurs et d’enseignants présentée ci-dessus est par ailleurs épaulée par une équipe d’enseignants exerçant en établissements de l’enseignement secondaire. Ceux-là interviennent fondamentalement au niveau du stage (tuteurs de stage) et figurent tous sur les listes Académiques des Conseillers Pédagogiques EPS. A titre d’exemple, est fournie ci-dessous la liste des intervenants relative aux étudiants de l’UFR STAPS de l’UCBL (la liste complète figure en Annexe C). Cette liste se compose de 53 professeurs d’EPS, dont 24 agrégés (PRAG) et 29 certifiés (PRCE) ; 37 exercent en collège, 11 en lycée et 5 en lycée professionnel. Il est à noter que 2 d’entre eux sont titulaires d’un Doctorat en STAPS (PRAG-D) et 4 autres, d’un Master professionnel STS mention STAPS (PRAG-M). On a en définitive la liste suivante :
	NOM
	Prénom 
	Statut
	Etablissement
	NOM
	Prénom 
	Statut
	Etablissement

	BARRAS
	Jean-François
	PRAG
	Collège
	LHOMME 
	Muriel
	PRCE
	Collège

	BERTHILLER
	Eric
	PRAG
	Lycée 
	LINOSSIER 
	Sylvie
	PRAG
	Collège

	BIZZOTTO 
	Hervé
	PRCE
	LP
	LYONNET 
	Isabelle
	PRAG
	LP

	BODET 
	Jean-Marc
	PRAG
	Collège
	MANGOLD 
	Hubert
	PRCE
	Lycée 

	BOURDILLON 
	Grégory
	PRCE
	Collège
	MARTIN
	Rémy
	PRCE
	Lycée 

	BOUZONNET
	Caroline
	PRAG-M
	Collège
	MASSET 
	Erick
	PRCE
	Lycée 

	CABAUD
	Philippe
	PRCE
	Collège
	MASSON
	Nathalie
	PRAG
	Collège

	COTE
	Jean-Philippe
	PRCE
	Collège
	NOAILLY 
	Laurent
	PRCE
	Collège

	COTI
	Jean-Marc
	PRCE
	Collège
	NOGIER 
	Bertrand
	PRCE
	Collège

	DEROM 
	Nathalie
	PRCE
	LP
	NOGIER 
	Séverine
	PRCE
	Collège

	DEU 
	Marie-Noëlle
	PRCE
	Collège
	PAGAY 
	Dominique
	PRCE
	Collège

	DOUCET 
	Philippe
	PRAG
	Collège
	PAGAY 
	Gilbert
	PRCE
	Collège

	DURAND 
	Paul
	PRAG-D
	Collège
	PELEGRIN 
	Jean-Philippe
	PRCE
	Collège

	DUROUSSET 
	Christophe
	PRCE
	Collège
	PHILIBERT 
	Marie-Claude
	PRAG
	Lycée 

	ESTEVENY 
	Marc
	PRAG-M
	Collège
	POLESE
	Franck
	PRCE
	Collège

	FESCHET 
	Sébastien
	PRCE
	Collège
	PONCET 
	Raphaël
	PRCE
	Collège

	GARCIN
	Bernard
	PRAG
	Lycée 
	PORTE 
	Robert
	PRAG
	Collège

	GOETGHELUCK 
	Jean-Michel
	PRCE
	LP
	PORTE 
	Sylvette
	PRAG
	Collège

	GUILLET 
	Ghislaine
	PRCE
	Collège
	RAFFIN 
	Hervé
	PRCE
	Collège

	HABERT 
	Laurent
	PRAG-M
	Lycée 
	RIGOTTARD 
	Didier
	PRAG
	Collège

	IMHOFF
	Hervé
	PRCE
	Collège
	RODOT
	Serge
	PRCE
	Lycée 

	JACQUEMARD 
	Brigitte
	PRAG
	Collège
	ROUX
	Carine
	PRCE
	Collège

	JOSSERON 
	Florence
	PRCE
	Collège
	VACHER
	Franck
	PRAG-M
	Lycée 

	LAURENT 
	Corinne
	PRCE
	LP
	VENET 
	Valérie
	PRAG
	Collège

	LE LEVEE 
	Edith
	PRAG
	Collège
	VIGNERON 
	Cécile
	PRAG-D
	Lycée 

	LETELLIER 
	Eric
	PRAG
	Collège
	VIVO
	Boris
	PRAG
	Collège


Vivier de recrutement et conditions d’admission generales
Conditions d’admission en M1, vivier de recrutement en M1 et capacité d’accueil en M1

Il convient en premier lieu de noter que l’entrée en M1 STS Mention STAPS n’est pas sélective. Concernant le vivier de recrutement de la formation faisant l’objet de ce dossier, le parcours Métiers de la Formation et de l’Intervention en APS (MFIAPS) de la Spécialité Intervention et Formation en Activité Physique, Sportive ou Adaptée (IFAPSouA) du Master STS Mention STAPS 2007-2010 constitue un bon point de repère, comme cela a été explicité page 4 et sq. Il convient de rappeler que l’offre de formation de l’UFR STAPS de l’UCBL, comme celle du Département STAPS de l’UJM, comprend une Licence STAPS spécialisée dans le champ Education et Motricité (EM), les étudiants titulaires de ce diplôme étant les premiers intéressés par la Spécialité EPS2. C’est ainsi que cette Licence autorise une pré-orientation des étudiants et permet d’assurer localement un continuum de formation Licence-Master. Il en va donc d’un vivier interne conséquent. Le dispositif de formation 2007-2010 de l’UFR STAPS de l’UCBL constituant le précurseur de celui considéré ici, on peut par ailleurs s’y reporter pour montrer que le vivier interne ainsi évoqué se double d’un vivier externe significatif. La répartition des étudiants en M1 MFIAPS, en fonction de leurs origines universitaires est ainsi la suivante, pour l’année de formation venant de s’achever, les pourcentages fournis correspondant à un effectif de 202 étudiants :
	
	
	M1 MFIAPS promotion 2008-2009 – UFR STAPS de l’UCBL

	Provenance 

à l’entrée en formation 

(M1)
	UCBL
	50,60 %
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	Lyon Autres
	0 %
	

	
	Rhône-Alpes
	22,89 %
	

	
	Autres
	26,51 %
	


On peut en définitive estimer que la formation bénéficie chaque année d’un afflux de 150 à 200 nouveaux étudiants au total des trois structures impliquées.
Règles de passage M1-M2 et conditions d’admission en M2 

Deux types de publics peuvent accéder en M2 EPS2. D’une part, les étudiants en formation initiale ayant validé le M1 EPS2 ou un M1 sur un thème proche, d’autre part, les candidats en reprise d’étude ayant déjà validé un M1 ou pouvant bénéficier d’une VAP ou d’une VAE. L’admission est prononcée après avis d’une commission pédagogique.
politique de stages et d’accompagnement des études
Forme pédagogique, accompagnement des étudiant-e-s

L’organisation pédagogique dans la Spécialité EPS2 s’inscrit pour partie dans le prolongement de celle mise en place par l’UFR STAPS de l’UCBL dès L2 au regard de l’alternance. Dans la Spécialité EPS2, le stage se déroule ainsi à hauteur d’une demi-journée hebdomadaire tout au long de chaque semestre, cette modalité pouvant être amendée dans le cas des étudiants admissibles bénéficiant d’un stage en responsabilité en relation avec la politique rectorale (voir le point suivant). Dans la semaine, les étudiants suivent également des cours intra muros (dans les locaux de l’Université s’entend, ces enseignements ayant été présentés pages 11 à 15). 

A l’image de ce qui existe en fin de L2 et de L3 en vue d’aider les étudiants à leur orientation, un accueil est organisé en début d’année, visant à expliciter le dispositif de formation, la stratégie de formation adoptée, les personnes ressources à contacter, les échéances à tenir… L’entrée en formation est en outre progressive. Un temps d’entrée en formation est mis en place, en groupes de TD et/ou de TP, qui permet une première confrontation aux enseignements dispensés intra muros. Les premiers CM débutent ensuite, de même que l’alternance entre CM, TD et TP, puis la mise en stage vient compléter l’emploi du temps des étudiants. Cette immersion progressive dans la formation est voulue favorisée par la mise en place de groupes de TD hétérogènes au regard de l’ancienneté dans la formation, de la provenance géographique, des résultats éven-tuellement obtenus au CAPEPS ou au CAFEP correspondant, voire des lieux de stage (collèges, lycées, lycées professionnels)… (hormis dans les enseignements spécifiquement centrés sur une APSA, pour des raisons évidentes de choix effectués par les étudiants). Par ailleurs, des correspondants étudiants sont élus par leurs pairs (un par groupe de TD à hauteur du nombre de groupe de TD qu’autorise l’effectif des inscrits) qui sont réunis périodiquement, afin de faire une analyse quant au déroulement de la formation et d’en réguler la mise en œuvre, au besoin. 

En outre, chaque étudiant est intégré à un Groupe d’Accompagnement et d’Intégration Professionnelle (GAIP) se réunissant chaque semaine (2h hebdomadaires au moins). L’objectif de ce GAIP est de favoriser :

· L’accompagnement de l’étudiant dans ses choix et itinéraires de formation, notamment au regard du mémoire de recherche à produire en seconde année (émergence du sujet du mémoire de recherche dès M1) et en vue d’une meilleure insertion professionnelle ;

· Le suivi de stage, pour recueillir et analyser les données en vue de concevoir, de mettre en œuvre et d’analyser l’intervention ;

· Les relations entre le travail effectué en stage et les enseignements dispensés intra muros, pour permettre l’élaboration de connaissances opérationnelles pour une préparation optimale aux épreuves du CAPEPS et du CAFEP.

Les enseignant intervenant en GAIP (l’idée d’un binôme associant un universitaire et un PRAG ou un PRCE EPS est à l’étude) doit avoir une vision globale de la formation dispensée dans la Spécialité EPS2, voire dans les formations pouvant constituer une voie de réorientation relativement directe, donc notamment dans celles que propose la Spécialité IFAPSouA du Master STS Mention STAPS (voir pages 20 et 21). Ceux-ci assurent le suivi d’étudiants en stage. Un GAIP est constitué à partir des binômes et/ou trinômes mis en stage de pratique accompagnée et l’ensemble des binômes ou trinômes ainsi regroupés renvoie à une diversité de lieux d’exercices, afin de favoriser des analyses comparatives, de cerner l’originalité d’un contexte d’exercice donné de l’enseignement de l’EPS, de pointer des connaissances transposables à différents contextes d’exercices… Les responsables GAIP constituent in fine des personnes ressources pour les étudiants, au-delà même des heures hebdo-madaires consacrées à la réunion du GAIP.
Enfin, d’une manière générale, au regard des TICE, un recours est fait à la plateforme SPIRAL pour placer des supports de cours ou des TD en ligne et aider l’étudiant dans son travail personnel. 
Politique des stages

Les stages de la Spécialité EPS2 se situent dans la continuité des stages se déroulant en L2 (dans l’un des secteurs de professionnalisation relatifs aux STAPS) et des stages spécifiquement centrés sur le secteur scolaire en L3 STAPS Mention Education et Motricité (un stage obligatoire par semestre pour L2 comme L3).

Les stages initiaux sont des stages d’insertion, d’observation… dont la teneur et les modalités sont voulues absolument en phase avec les textes visant à les réglementer, de ses relations avec les autres disciplines et avec l’établissement scolaire. 

L’étudiant inscrit en Master suit quant à lui des stages de pratique accompagnée en établissement scolaire du second degré, au sein d’un binôme ou d’un trinôme de pairs, au cours des semestres 1, 2 et 3 (3 à 4 heures hebdomadaires en présence d’une classe). Au semestre 4, cette logique de stage se poursuit et les étudiants admissibles pourront bénéficier d’un stage en responsabilité dans le cadre de la politique rectorale. Cela permet ainsi d’œuvrer dans la continuité et dans la progressivité ; au demeurant, les UE de l’ensemble Approche Méthodologique de l’Intervention en Milieu Professionnel auquel renvoient notamment les stages correspondent à 3 crédits ECTS au Semestre 1, à 9 au Semestre 2, 15, au Semestre 3 et 15 au Semestre 4. L’importance de ces UE est par ailleurs soulignée au plan des Modalités de Contrôle des Connaissances et Compétences (voir page 24) : si un mécanisme de compensation existe pour valider chaque semestre, la note obtenue dans l’UE de l’ensemble Approche Méthodologique de l’Intervention en Milieu Professionnel n’est pas compensable et les semestres ne se compensent pas entre eux. 
Le travail des étudiants est ici étayé à différents niveaux. D’une part, tout binôme ou trinôme est suivi en permanence par un maître de stage émanant de la liste des Conseillers Pédagogiques fixée par l’Inspection Pédagogique Régionale. Les activités ainsi conduites dans l’établissement font également l’objet d’un suivi par un enseignant-référent de l’équipe pédagogique de la Spécialité EPS2, qui se rend périodiquement sur le lieu de stage et est en contact régulier avec le conseiller pédagogique. Cet enseignant, en outre, pilote et régule l’activité des étudiants via des retours hebdomadaires en travaux pratiques intra muros (voir au point précédent le paragraphe relatif au Groupe d’Accompagnement et d’Intégration Professionnelle). Enfin, le fait de travailler en binôme ou trinôme favorise sans nul doute des coopérations bénéfiques au bon déroulement du travail. 
L’importance accordée au stage dans le dispositif de formation permet à l’étudiant de se trouver confronté aux différents niveaux de la scolarité (collège et lycée ou lycée professionnel) et à différents types de publics. Celle-ci autorise à dégager les éléments organisateurs prioritaires pour l’enseignant d’EPS à chaque étape du cursus. Cette organisation permet aussi d’accéder progressivement, en « responsabilité » contrôlée et mesurée, à la prise en main de l’ensemble du groupe classe. D’une manière plus générale, elle donne accès à l’étudiant à une prise en charge progressive des tâches globales de l’enseignant.

Elle intègre des séquences d’analyse de pratique et/ou de cours, permettant des allers et retours entre « théorie et pratique », entre apports de connaissances scientifiques et dimension professionnelle. Ce, au regard d’un objet de connaissance bien déterminé (voir pages 12 à 15) :

· Au Semestre 1, il est question de la connaissance fonctionnelle d’un établissement scolaire du second degré, au regard des projets d’établissement, pédagogique EPS et d’Association Sportive et, plus largement, du système éducatif en lequel celui-ci s’inscrit ;

· Au Semestre 2, il est question d’une analyse de pratique au regard des différentes préoccupations hiérarchisées de l’enseignant d’EPS (gestion de la sécurité, gestion des groupes et animation, définition des contenus à enseigner et apprentissage) ;

· Au Semestre 3, il est question d’un approfondissement au regard de l’aide à l’apprentissage (dynamique de travail, dispositifs et intervention spécifique…) ; 
· Au semestre 4, l’accent est placé sur la prise en compte de l’hétérogénéité des élèves au regard de l’élaboration des diverses compétences programmatiques. 
Le stage constitue dans ce dispositif un point d’appui pour produire un mémoire de recherche, dont la réalisation s’opère dans la durée : le premier stage autorise à pointer des possibles, le deuxième, à analyser une problématique professionnelle ainsi qu’à anticiper un cadre théorique correspondant et le troisième, en relation avec les enseignements de statistique et de méthodologie de la recherche, à élaborer le produit attendu. La relation mentionnée en amont avec le GAIP favorise ici la dialectique entre théorie et pratique. 
Fluidité et adaptabilité du cursus, passerelles en cours de Master ou après le Master
Comme cela a été indiqué précédemment lors de la présentation du schéma de la formation (pages 4 et sq.), la Spécialité EPS2 s’inscrit en une arborescence autorisant une adaptabilité du cursus. Il convient de rappeler ici que la Mention STAPS du Master STS de l’UCBL comprend en l’état quatre Spécialités, auxquelles est précisément censée s’ajouter la Spécialité EPS2. L’une d’elles est à finalité Recherche : Spécialité Mouvement, Performance, Santé (MPS). Les trois autres sont à finalité Professionnelle : Spécialités Intervention et Formation en Activité Physique, Sportive ou Adaptée (IFAPSouA), Préparation Physique et Mentale, Réathlétisation (PPMR) et Management des Organisations Sportives (MOS). La spécialité IFAPSouA intègre quant à elle deux parcours de formation, Intervention et Gestion en Activité Physique et Santé (IGAPAS) et Métiers de la Formation et de l’Intervention en APS (MFIAPS). Le parcours MFIAPS, quant à lui, comprend deux voies de formation : les voies « Jeunesse-Enfance » et « Secteur Associatif » (au-delà du périscolaire s’entend), intéressant généra-lement un groupe d’étudiants (au sens de groupe TD ou TP). Ce parcours comprenait initialement une troisième voie, la plus massivement choisie, qu’empruntaient notamment nombre d’étudiants inscrits en PCL1 EPS à l’IUFM de l’Académie de Lyon, en ce qu’elle leur permettait de bénéficier d’une formation de nature à les aider dans leur projet de préparation du CAPEPS ou du CAFEP correspondant. Le devenir de cette voie de formation renvoie précisément à la Spécialité EPS2 faisant l’objet de ce dossier.  
En cette architecture valant à l’échelle d’une Mention de Master, des relations fortes (passerelles, modulations du programme individuel de formation…) existent entre la Spécialité EPS2 et d’autres Spécialités, Parcours ou Voies de formation. Le schéma ci-dessous met en exergue ces relations privilégiées avec la Spécialité MPS, la Spécialité IFAPSouA et les Parcours et Voies qu’intègre celle-là :
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Au regard des relations existant entre la Spécialité EPS2 et d’autres Spécialités, Parcours ou Voies de formation au sein de ce dispositif, on peut ainsi lister les éléments fondamentaux suivants :

· Relations entre la Spécialité EPS2 et la spécialité MPS : En premier lieu, si on se reporte au dossier d’habilitation transmis en octobre 2009 quant à la Mention STAPS du Master STS de l’UCBL, l’année de M1 permet aux étudiants se destinant au cursus à finalité Recherche MPS de suivre une très large part des enseignements spécialisés valant pour les étudiants se destinant aux spécialités à finalité Professionnelle. Dans le cas de MPS, le M1 prend en effet très largement appui sur ces enseignements, si ce n’est au regard de l’ensemble Approche Méthodologique de l’Intervention en Milieu Professionnel (AMIMP), tout particulièrement au Semestre 2. En d’autres termes, un étudiant se destinant à un cursus MPS peut tout à fait effectuer un cursus de M1 associant un suivi d’une UE de l’ensemble AMIMP spécifique au champ de la recherche et l’ensemble des enseignements que suivent ses camarades se destinant au cursus EPS2. En M2, le cursus MPS devient évidemment autrement spécifique. Ce dispositif favorise une année de M2 MPS ayant pour point d’orgue un travail de recherche en prise avec le champ de l’EPS. Il permet en outre un infléchissement du projet initial de l’étudiant (de MPS vers EPS2 ou inversement). 
· Relations entre la Spécialité EPS2 et la Spécialité IFAPSouA : Afin d’envisager ces relations, il convient de rappeler ce qu’il en est de l’architecture de la Spécialité IFAPSouA, qui intègre deux Parcours (voir en outre l’Annexe A). En premier lieu, les étudiants ayant envisagé de s’investir dans le cursus EPS2 peuvent, à l’issue d’une première année réussie, emprunter une passerelle les conduisant, selon l’infléchissement de leur projet de formation et/ou de professionnalisation, en M2 IFAPSouA, Parcours IGAPAS ou bien Parcours MFIAPS. En second lieu, en M2 IFAPSouA, les étudiants peuvent opter pour un approfondissement dans le domaine de l’éducation et de la promotion pour la santé (cette valence offerte quant à l’éducation et la promotion pour la santé intéresse deux UE, l’une au Semestre 3, l’autre au Semestre 4, correspondant respectivement à 3 et 6 crédits ECTS) ou se centrer spécifiquement sur le champ de l’Activité Physique Adaptée ou bien celui de l’Intervention en APS dans les secteurs jeunesse-enfance ou associatif. Ce qui vaut au plan d’une évolution du projet de l’étudiant à l’issue de l’année de M1 vaut également, évidemment, en termes de possibilité de réorientation à la suite d’un échec, éventuellement réitéré, au CAPEPS ou au CAFEP correspondant. 
Il convient en outre de noter que les étudiants diplômés peuvent, à l’issue du M2 EPS2, poursuivre leurs études en Doctorat. Ce, en un cadre relativement sélectif, cependant : qualité du mémoire de recherche produit et soutenu en M2 EPS2, appui d’un universitaire membre du CRIS (EA 647) en vue d’une direction ou d’une co-direction de la thèse de Doctorat,  suivi des cours de statistique ainsi que de méthodologie et d’épistémologie à la recherche dispensés en M2 MPS, soit en parallèle du cursus M2 EPS2, soit au cours de la première année de Doctorat… Les relations explicitées ci-dessus entre les Spécialités MPS et EPS2 permettent en tout état de cause de s’engager en Doctorat à l’issue du M2 EPS2 en ayant bénéficié, en M1 (au niveau des UE relevant de la catégorie AMIMP) et en M2, d’enseignements en prise directe avec la recherche académique en STAPS. 
Par ailleurs, l’UFR STAPS de l’UCBL intègre à son offre de formation une Préparation à l’Agrégation Externe EPS depuis une dizaine d’années (sous la responsabilité de P. Fargier). Le tableau ci-dessous fournit un aperçu des résultats des étudiants inscrits dans cette formation :
	
	2003
	2004
	2005
	2006
	2007
	2008
	2009

	Nombre de places offertes
	40
	32
	35
	15
	15
	15
	15

	Admissibles 
	1
	3
	8
	7
	4
	4
	5

	Admis
	1
	2
	4
	3
	0
	0
	2


Cette formation est ainsi peu à peu montée en puissance jusqu’au milieu des années 2000. Le maintien d’un nombre de postes offerts au concours relativement faible depuis la session 2006 s’est quant à lui soldé par une diminution des effectifs en formation, bon nombre d’étudiants étant sans doute découragés par la grande sélectivité du concours. Pour autant, le niveau de la préparation s’est somme toute maintenu, avec chaque année un nombre signifiant d’admissibles. L’entrée en lice des candidats de l’ENS a certes concouru, deux années durant, à une moindre réussite à l’admission. Pour autant, les chiffres de la session 2009 montrent qu’il n’en va pas d’une fatalité. Par ailleurs, l’une des difficultés rencontrées par la Préparation lyonnaise tient, depuis quelques années, à ce que bon nombre d’étudiants admissibles à l’Agrégation Externe EPS sont en parallèle admissibles au CAPEPS. Rares sont les étudiants qui se consacrent spécifiquement à la préparation de l’Agrégation Externe EPS, par exemple à l’issue d’une réussite au CAPEPS ou de leur année d’enseignant-stagiaire. Le processus de masterisation touchant en l’état la formation aux métiers de l’enseignement apparaît de nature à modifier cet état de fait et à offrir aux étudiants d’EPS2, notamment, une perspective de poursuite de leur formation. 
données complémentaires sur les connaissances et compétences
Les enseignements dispensés en M1 et M2 EPS2 ont été présentés aux pages 11 à 15 de ce document. On peut rappeler ici que ces enseignements intègrent : 

· Des UE transversales (TV) qui renvoient à la maîtrise d’outils ou de méthodes d’importance au regard d’une formation de niveau Master : UE « Langues étrangères », UE « Recherche documentaire et Technologie de l’information », UE « Communication », UE « Statistique », UE « Méthodologie et Epistémologie de la Recherche » ;

· Des UE d’« Approche Méthodologique de l’Intervention en Milieu Professionnel » (AMIMP), associant stage, Groupe d’Accompagnement et d’Intégration Professionnelle (GAIP, voir pages 19 et 20) et cours intra muros (connaissances scientifiques visant à favoriser l’analyse et la mise en place de l’intervention en EPS…) ;

· Des UE relatives à la catégorie « Approche Scientifique des Domaines des APS » (ASDAPS), intéressant les référents scientifiques et leur suggestivité quant à la pratique des APSA et l’intervention en EPS ;

· Des UE relatives à la catégorie « Développement des Compétences Professionnelles » (DCP), relatifs à l’analyse, la conception et la mise en place de l’intervention en EPS, dans leurs relations avec les connaissances scientifiques.
L’ensemble des enseignements peut s’envisager au regard des connaissances scientifiques dispensées ou exploitées, ce qui permet de souligner en quoi celles-ci sont voulues intégrer une dynamique de travail faisant synergie avec les dimensions professionnalisantes de la formation ainsi qu’avec la préparation au CAPEPS ou au CAFEP correspondant. 
Comme cela transparaît à la lecture de la présentation des UE de l’ensemble TV faite pages 11 à 15, les enseignements correspondant concourent pour partie à parfaire la culture scientifique de l’étudiant (par exemple, les UE « Langue étrangère » (M1, Semestres 1 et 2) intègrent un travail d’analyse d’écrits scientifiques, les intitulés des UE « Statistique » (M2, Semestre 3) ainsi que « Méthodologie et épistémologie de la recherche » signifient clairement une visée de formation à la recherche…). Les enseignements de l’ensemble TV sont aussi voulus fournir des outils et démarches utiles en situation professionnelle (ainsi, les UE « Langue étrangère » ci-dessus évoquées ont pour partie rapport à des thématiques liées au champ de l’EPS, l’UE « Recherche documentaire et technologie de l’information » (M1, Semestre 1) a notamment rapport à la recherche et à la présentation d’informations relatives à un terrain donné d’intervention…).
Par ailleurs, alors que les UE de la catégorie ASDAPS s’inscrivent dans une logique d’appropriation de connaissances scientifiques pour envisager des pistes quant à l’analyse du contexte en lequel s’inscrit l’EPS ou quant à l’intervention en EPS, les UE de la catégorie DCP intéressent des questions à caractère professionnel sous l’angle d’une réflexion intégrant des connaissances scientifiques pluridisciplinaires. Les connaissances scientifiques dispensées aux étudiants émanent en grande partie des sciences humaines et sociales, ce qui est cohérent avec l’objectif de la formation. Pour autant, l’on ne saurait enseigner l’EPS de manière éclairée et efficace sans disposer également de connaissances en prise avec les sciences de la vie (anatomie, physiologie de l’effort…). Aussi ces connaissances font-elle partie de celles qui sont enseignées ou exploitées pour fonder des propositions d’enseignement en EPS. Le cursus suivi en Licence, évidemment, fournit ici des bases incontour-nables. 
Concernant la spécialité EPS2, on peut en tout état de cause fournir le panorama suivant quant aux enseignements des catégories ASDAPS et DCP, si on les envisage au regard des connaissances scientifiques dispensées ou exploitées, en relation avec les attendus du CAPEPS et du CAFEP :

· Enseignements en prise forte avec l’histoire, l’épistémologie et la sociologie : UE « Fondements sociohistoriques et épistémologiques de l’EPS dans le second degré – 1 » (M1, Semestre 1), UE « Déterminants du système éducatif et EP » (M1, Semestre 2), UE « Fondements sociohistoriques et épistémologiques de l’EPS dans le second degré – 2 » (M1, Semestre 2), UE « Fondements sociohistoriques et épistémologiques de l’EPS dans le second degré – 3 » (M2, Semestre 3).
· Enseignements en prise forte avec les sciences humaines et sociales et les sciences de la vie concourant à fonder des propositions didactiques et pédagogiques en EPS : UE « Enseignement de l’EPS dans le second degré au regard des connaissances institutionnelles, scientifiques et technologiques – 1 » (M1, semestre 1), UE « Sciences et EPS » (M1, semestre 2), UE « Enseignement de l’EPS dans le second degré au regard des connaissances institutionnelles, scientifiques et technologiques – 2 » (M1, semestre 2), UE « Enseignement de l’EPS dans le second degré au regard des connaissances institutionnelles, scientifiques et technologiques – 3 » (M2, Semestre 3).
· Enseignements en prise forte avec l’épistémologie et les connaissances didactiques et technologiques quant aux APSA, en EPS : UE « Epistémologie des savoirs d’une APSA de spécialité » (M1, Semestre 1), UE « Epistémologie des savoirs des APSA » (M1, Semestre 1), UE « Théorie et pratique d’une APSA de spécialité » (M2, Semestre 4), UE « Théorie et pratique des APSA » (M2, semestre 4). 
En outre, et comme cela a été précisé précédemment, les UE de la catégorie AMIMP (une par semestre), ont pour objet de mettre l’accent sur les dimensions professionnelles, dans leurs relations aux autres champs de connaissance mentionnés ci-dessus. Ce, en lien avec un stage en situation professionnelle. En relation, des enseignements effectués dans la cadre même de la catégorie AMIMP (apport de connaissances quant aux contextes réglementaire, institutionnel… d’exercice de l’EPS en M1, Semestre 1) ou dans la catégorie DCP (UE « Connaissance du système éducatif » en M2, Semestre 4) visent à éclairer les dispositifs d’enseignement s’inscrivant dans le système éducatif français, voire européen. Ici, les connaissances dispensées visent à permettre d’envisager l’enseignement de l’EPS au regard de la macrostructure et de la mésostructure.
 Aussi peut-on avancer que le dispositif de formation de la Spécialité EPS2 dispense les compétences et connaissances de nature à assurer une formation scientifique conséquente, intégrant notamment une formation conséquente par la recherche (CS), une bonne professionnalisation (FP) et une préparation pertinente au CAPEPS ou au CAFEP (CONC). Il est dès lors possible de se livrer à une tentative de mise en correspondance des enseignements avec ces trois préoccupations majeures. Le tableau ci-après en rend compte, en lequel ( signifie une relation modérée mais effective, ((, une relation seconde mais importante, (((, une relation première.
	Semestre
	Unités d’enseignement (UE)
	CS
	FP
	CONC

	S 1
	UE1 - Langues étrangères
	(
	(
	

	
	UE2 - Recherche documentaire et technologie de l'information
	(
	(
	(

	
	UE3 - Programmes et projets d'EPS dans le système éducatif: connaissance des contextes
	((
	(((
	((

	
	UE4 - Epistémologie des savoirs d'une APSA de spécialité
	(((
	((
	((

	
	UE5 - Epistémologie des savoirs des APSA
	(((
	((
	((

	
	UE6 - Fondements sociohistoriques et épistémologiques de l'EPS dans le second degré - 1
	(((
	((
	(((

	
	UE7 - Enseignement de l'EPS dans le second degré
au regard des connaissances institutionnelles, scientifiques et technologiques - 1
	(((
	((
	(((

	S 2
	UE8 - Communication ou langue étrangère
	(
	(
	(

	
	UE9 - Programmes et projets d'EPS dans le système éducatif: dimensions pédagogiques
	((
	(((
	((

	
	UE10 - Sciences et EPS
	(((
	((
	((

	
	UE11 - Déterminants du système éducatif et EP
	(((
	((
	((

	
	UE12 - Fondements sociohistoriques et épistémologiques de l'EPS dans le second degré - 2
	(((
	((
	((

	
	UE13 - Enseignement de l'EPS dans le second degré
au regard des connaissances institutionnelles, scientifiques et technologiques - 2
	(((
	((
	((

	S 3
	UE14 - Statistique
	((
	((
	(

	
	UE15 - Méthodologie et Epistémologie de la Recherche
	(((
	((
	((

	
	UE16 - Programmes et projets d'EPS dans le système éducatif: didactique et aide aux apprentissages
	(
	(((
	(((

	
	UE17 - Fondements sociohistoriques et épistémologiques de l'EPS dans le second degré - 3
	(((
	((
	(((

	
	UE18 - Enseignement de l'EPS dans le second degré
au regard des connaissances institutionnelles, scientifiques et technologiques - 3
	(((
	((
	(((

	S 4
	UE19 - Programmes et projets d'EPS dans le système éducatif: compétences et différenciation
	(
	(((
	(((

	
	UE20 – Connaissance du système éducatif
	((
	(((
	(((

	
	UE21 - Théorie et pratique d’une APSA de spécialité
	((
	(((
	(((

	
	UE22 - Théorie et pratique des APSA
	((
	(((
	(((


Cet essai de mise en correspondance des UE de la Spécialité EPS2 et des visées CS, FP et CONC peut être synthétisé. Il en va de l’objet des graphiques ci-dessous. On peut envisager, pour chaque UE, un score quant à CS, FP et CONC en fonction du « poids » de la visée considérée (( = 1, (( = 2, ((( = 3). Ce score peut être pondéré ou non par le nombre de crédits ECTS alloué à l’UE considérée (selon l’option prise, nombre de ( multiplié ou non par le nombre de crédits ECTS). Enfin, on dispose dans chaque cas de totaux par semestre, qui sont à rapporter au nombre d’UE prises en compte pour produire des graphiques permettant de mettre en regard l’évolution de l’importance de chaque visée au fil du cursus.  Le graphique 1 rend compte, pour chaque semestre, des totaux des scores par UE non pondérés par le nombre de crédits ECTS alloué aux UE, rapportés au nombre d’UE, pour CS, FP et CONC. Le graphique 2 rend compte, pour chaque semestre, des totaux des scores par UE pondérés par le nombre de crédits ECTS alloué aux UE, rapportés au nombre d’UE, pour CS, FP et CONC.
	Evolution de l’importance des visées de culture scientifique (CS), de formation professionnelle (FP) et de préparation au concours (CONC)

au fil du cursus dans la Spécialité EPS2

	Graphique 1

Importance des visées CS, FP et CONC par semestre au regard
des scores par UE non pondérés par le nombre de crédits ECTS
	Graphique 2

Importance des visées CS, FP et CONC par semestre au regard

des scores par UE pondérés par le nombre de crédits ECTS
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Modalités de contrôle des connaissances et des compétences
Le contrôle des connaissances et des compétences quant à la Spécialité EPS2 de la formation ici considérée est conforme aux principes exposés dans la Charte des examens des formations LMD adoptée par le CEVU et le CA de l’UCBL, ainsi qu’aux Modalités de contrôle des connaissances et des compétences des formations LMD adoptées annuellement. Dans la Charte mentionnée ci-dessus, le cas de la composante STAPS est du reste très explicitement envisagé. Cette composante œuvre dans une logique de Contrôle en Cours de Formation (CCF) retenue par la Charte et conforme dans l’esprit aux recommandations du rapport Jollion (p. 13) quant à la valorisation d’une évaluation formative. Il en va tout d’abord, pour chaque semestre, dans la majorité des matières, d’une première vague de contrôles effectués durant la période de formation (CCF1) suivie d’une période d’examen à l’issue de la formation (CCF2) : pour une UE donnée, le(s) CCF1 compte(nt) au total pour 40% de la note finale et le CCF2, pour 60%. Ces épreuves (CCF1 et CCF2) aboutissent ainsi à une note pour la première session d’examens. Pour les étudiants n’ayant pas réussi à l’issue de cette phase de contrôles, une seconde session en contrôle terminal (CT) est organisée. Cette organisation est réitérée chaque semestre. Le tableau ci-après rend compte de la proportion des UE évaluées avec CCF1 à l’échelle de la Mention, en l’état :
	
	M STS mention STAPS
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	M
	M1
	M2
	

	UE évaluées sans CCF1
	41,7%
	28,3%
	34,3%
	

	UE évaluées avec CCF1
	58,3%
	71,7%
	65,7%
	


Ainsi, à l’échelle de la Mention de Master, l’évaluation de près de 60% des UE comprend une part de CCF1. Les UE qui ne donnent pas lieu à un ou plusieurs CCF1 sont généralement des UE à 3 crédits, compte tenu du volume horaire d’ensei-gnement correspondant. Par ailleurs, les CCF1 sont un peu plus fréquemment mis en place en M1, ce qui participe d’une mesure voulant favoriser l’entrée en formation. Dans le cas du M2, les UE évaluées en CCF1 demeurent majoritaires mais leur part est un peu moins importante, ce qui tient notamment aux contraintes d’organisation des stages, qui sont relati-vement lourds (15 crédits ECTS par semestre dans la Spécialité EPS2, par exemple). 

Il est par ailleurs à souligner ici que chaque année, les modalités de contrôle des connaissances et des compétences sont votées et affichées dans les délais légaux. 

Quelques repères plus précis peuvent être fournis. En l’état, la validation des semestres renvoie à une logique de compensation au semestre (pas de compensation entre deux semestres) : il existe ici une note non compensable, devant donc être supérieure ou égale à 10 sur 20, qui est celle de l’UE relevant de la catégorie « Approche Méthodologique de l’Intervention » (qui existe chaque semestre et renvoie notamment au stage). 

Concernant les types d’épreuves, il est difficile d’être très précis puisque les modalités de contrôle font l’objet d’un vote annuel. Pour autant, on peu se fier à une expérience de plusieurs années pour fournir quelques informations :

· Les épreuves utilisés sont, selon les UE, des épreuves écrites, orales, pratiques et/ou sur dossier ;

· Les maîtres de stage participent à l’évaluation des stages et à certaines épreuves orales ;

· Un mémoire de recherche est à produire et à soutenir (M2), dont la thématique est en prise avec les thématiques du CRIS dans le cas de la spécialité à finalité Recherche et plus directement en lien avec une problématique profes-sionnelle, dans le cas des spécialités à finalité Professionnelle.
Enfin, dans le cas particulier de la Spécialité EPS2, les épreuves de contrôle seront organisées, tant sur le plan de la forme que du fond, en tenant compte, notamment, des exigences du CAPEPS et du CAFEP.
Certifications (langues, C2i2e)
Dans le cadre de la spécialité EPS2, les enseignements dans les UE « Langue étrangère » (M1) auront pour objectif l’atteinte du niveau C1. Ce niveau devra être atteint par le biais d’enseignements de langue étrangère, par la pratique lors des enseignements disciplinaires et l’utilisation de documents pédagogiques en langue étrangère, par de l’auto-formation, et par des entraînements (logiciels d’autoévaluation) ; des moyens sont demandés dans le contrat quadriennal afin de parvenir à ces objectifs, et pour renforcer la pratique linguistique dès la licence. 
Différentes certifications en langue étrangère pourront être utilisées afin d’attester de ce niveau ; le coût de la première certification sera pris en charge par l’établissement dans le cadre des moyens qui seront demandés dans le contrat quadriennal. Une certification dont la date de validité sera dépassée pourra être acceptée pour la délivrance du Master. La langue étrangère dont le niveau a vocation à être attesté est l’anglais. Toutefois, le projet personnel et professionnel d’un étudiant pourra justifier qu’une autre langue soit choisie. 

La formation inclut par ailleurs, pour ce qui concerne la Spécialité EPS2, la préparation au C2i niveau 2 des Métiers de l’enseignement. Une évaluation des acquis selon une logique de type « portfolio » sera mise en place en prenant appui sur l’expérience acquise par l’IUFM de l’UCBL dans ce domaine. Pour une UE donnée, il en ira d’un produit attendu requérant une maîtrise de l’outil informatique autorisant une double procédure d’évaluation, l’une incombant à l’enseignant responsable des contenus spécifiques à l’UE, l’autre, à un spécialiste habilité à juger des acquis au regard du C2i. Cette logique de travail vaudra pour tout ou partie des UE, cela demeurant en l’état à définir plus finement.
ADOSSement à la recherche
Laboratoire d’appui et place des enseignants chercheurs dans la formation
Le laboratoire d’appui de la Spécialité EPS2, comme celui de l’ensemble de la Mention STAPS en laquelle celle-ci s’inscrit, est le Centre de Recherche et d’Innovation sur le Sport (CRIS – EA 647). Le CRIS développe des travaux pluri-disciplinaires visant à analyser les activités physiques et a en optimiser les conditions individuelles et institutionnelles de production pour les grands secteurs d’intervention concernés : milieux sportifs, scolaires, industriels, de la sante, du handicap, du tourisme et de l’industrie, ou encore collectivités. Les démarches scientifiques utilisées se veulent résolument plurielles et pensées dans leur complémentarité. Le pari est celui d’une plus-value méthodologique résultant de la confrontation, du dialogue et de l’enrichissement réciproque de disciplines scientifiques mises au service d’un objet commun (biomécanique, ergonomie, physiologie, neurosciences, psychologie, didactique, économie, sociologie, histoire). Structu-rellement, l’organisation du CRIS en équipes thématiques participe d’ailleurs de cette même volonté assumée de développer des études croisées. Ce laboratoire de recherche, qui demeurera, durant la période 2011-2014, adossé à deux écoles doctorales (EDISS et EPIC), est dirigé par T. Terret (PU) qui est également le responsable de la mention STAPS du Master STS de l’UCBL et de l’Equipe de Formation de cette Mention. 
Il est à souligner que celui-ci intervient de manière significative dans la Spécialité EPS2
 et est actuellement Vice-président du CAPEPS, cette double implication, en matière de recherche et de formation, concourt sans nul doute à favoriser un adossement à la recherche solide pour ce qui concerne la Spécialité EPS2. En outre, 24 enseignants-chercheurs sont membres de l’Equipe Pédagogique de la Spécialité EPS2, ce qui correspond à plus du tiers de l’effectif global (71). Sur ces 24 enseignants-chercheurs, 21 sont membres du CRIS, dont 19 titulaires (Alin C. (PU), Bastien J. (MCU), Caumeil, J.G. (MCU), Champely S. (MCU), Charroin P. (MCU), Collet C. (PU), Fargier P. (MCU), Ferrand C. (MCU-HDR), Fodimbi M. (MCU), Guillet E. (MCU), Monteil K. (MCU), Mougniotte A. (PU), Ottogali C. (MCU), Perrin C. (MCU-HDR), Reynes E. (MCU), Roger A. (MCU), Rogowski I. (MCU), Saint-Martin J. (MCU-HDR), Terret T. (PU)) et 2, membre associés (Mauchand P. (MCU), P.-A. Lebecq). Cela concourt évidemment ici à un adossement effectif entre recherche et formation. D’autant que sur les 4 PRAG-Docteurs, 3 ont effectué leur thèse sous la direction d’une enseignant-chercheur du CRIS. 
Durant l’habilitation 2007-2010, le CRIS était structuré en cinq équipes comme suit, sachant que les membres de telle équipe appartenant à l’Equipe pédagogique de la Spécialité EPS2 apparaissent ci-dessous en tramé gris :
	LEACM
	Le « Laboratoire d’Etude et d’Analyse des Comportements et des Modèles » (LEACM), dirigé par Robert Martin (PU), développe une approche résolument multidisciplinaire, aux confins des sciences humaines et des sciences de l'ingénieur, privilégiant d'une part, les interactions de l'homme avec son environnement, d'autre part, la modélisation. Ses principaux axes de recherche portent sur des dimensions cognitives et conatives fondamentales (perceptions, représentations, styles cognitifs, mémoire, personnalité...), les émotions, les dimensions cognitives de la conception et de la qualité, les représentations des professionnels, les transports et l’environnement. Ses méthodes comparatives référent à la psychologie différentielle et expérimentale mais aussi à des approches systémiques.

Le LEACM est composé des titulaires suivants : Robert Martin (PU),  Louis Frécon (PU), Pierre Mauchand (MCF). A ceux-ci s’ajoutent 19 collaborateurs.

	LPCI
	Le « Laboratoire Psychologie, Cognition, Intervention » (LPCI), dirigé par Claude Ferrand (MCU-HDR), est spécialisé dans l’analyse des déterminants psycho-logiques, cognitifs et sociaux des processus décisionnels et émotionnels dans le champ des activités physiques et sportives. Les thématiques les plus particu-lièrement développées sont : 1) Genre, représentations et processus décisionnels ; 2) Impact des autrui significatifs sur les stéréotypes sexués, les cognitions, les buts et processus motivationnels ; 3) Importance des processus cognitifs et de leur modulation selon les états émotionnels et/ou motivationnels dans la performance sportive ou sur les communications ; 4) Influence des stéréotypes sexués sur les processus d’apprentissage et leurs régulations, liés à des pratiques professionnelles diversifiées.

Le LPCI est composé des membres titulaires suivants : Geneviève Cogérino (PU), Claude Ferrand (MCU-HDR), Alain Ferrand (MCU-HDR), Emma Guillet (MCU), Eric Reynes (MCU). A ceux-ci s’ajoutent 8 collaborateurs dont P. Lorca (PRAG-Docteur).

	LSH
	Le Laboratoire d’Histoire du Sport (LHS), dirigé par Jean Saint-Martin (MCU-HDR), est spécialisé dans l’histoire sociale et culturelle des institutions, des pratiques et des techniques sportives. Il développe des approches historiques et, plus ponctuellement, sociologiques et anthropologiques sur le sport et les pratiques corporelles depuis le milieu du 19ème siècle jusqu’à nos jours. Il aborde simultanément les trois niveaux d’emboîtement du phénomène sportif : ses institutions, son système pratiques-pratiquants-représentations et ses techniques. Ses démarches sont celles de l’histoire culturelle, de l’histoire des idées, de l’histoire politique, de l’histoire sociale et de la socio-anthropologie.
Le LSH est composé des membres titulaires suivants : Alain Mougniotte (PU), Thierry Terret (PU), Jean Saint-Martin (MCU-HDR), Pascal Charroin (MCU), Philippe Liotard (MCU), Cécile Ottogalli (MCU), Anne Roger (MCU). A ceux-ci s’ajoute 24 collaborateurs et associés.  

	P3M
	Le laboratoire « Performance motrice, mentale et du matériel » (P3M), dirigé par Christian Collet (PU), est spécialisé dans l’analyse des déterminants matériels, biomécaniques, psychophysiologiques et physiologiques de la performance et de l’apprentissage en activité motrice et/ou sportive pour des publics sportifs, sédentaires ou handicapés. Les recherches sont orientées vers la compréhension des processus qui déterminent la performance et l’apprentissage, et l’identification des facteurs qui permettent de les améliorer. Elles relèvent de champs disciplinaires différents : analyse du mouvement, physiologie, neurosciences, science de l’ingénieur, ergonomie. La démarche est principalement expérimentale, même si le versant psychologique des recherches peut laisser une part à la démarche clinique. Le laboratoire a développé une expertise dans les domaines suivants : 1) La caractérisation des coordinations musculo-squelettiques de mouvements dynamiques et l’analyse des processus et des produits de leur apprentissage ; 2) La performance du matériel ; 3) La performance anaérobie et les échanges énergétiques chez le sujet sain et porteur du trait drépanocytaire ; 4) Les processus mentaux conditionnant la performance (charge mentale et imagerie motrice) et leur rôle dans l’entraînement, l'apprentissage, la réathlétisation et la rééducation ; 5) Les variations de la performance au cours du temps, la dégradation de la performance liée au vieillissement, les relations entre le niveau d’activité physique et l’état de forme et de bien-être chez les seniors (anciens sportifs vs anciens sédentaires).
Le laboratoire P3M est composé des membres titulaires suivants : Christian Collet (PU), Raphaël Massarelli (PU), Aymeric Guillot (MCU-HDR), Christophe Hautier (MCU-HDR), Jérôme Bastien (MCU), Marc Clément (MCU), Patrick Fargier (MCU), Pierre Legreneur (MCU), Cyril Martin (MCU), Karine Monteil (MCU), Isabelle Rogowski (MCU), Patrice Thiriet (MCU). A ceux-là s’ajoutent 10 collaborateurs et associés.

	SPORTS
	Le laboratoire « Sports, Professions, Organisations, Relations de Travail et de Service » (SPORTS), dirigé par Pascal Chantelat (PU) puis par Claire Perrin (MCU- HDR), est spécialisé dans l’analyse sociologique, socio-économique et managériale des organisations sportives. Qu’elles soient marchandes ou non marchandes, ces organisations développant une offre de biens ou de services sportifs ou éducatifs s’inscrivent, depuis les années 1980, dans un processus de rationalisation de leurs fonctionnements qui se traduit par la recherche d’une efficacité/efficience organisationnelle. L’orientation du fonctionnement organisationnel à partir des “bénéficiaires” (assujettis, usagers, élèves, adhérents, clients, shareholders et stakeholders...) est étudiée à travers les politiques/stratégies et formes de fonctionnement/dysfonctionnement, les effets de la rationalisation sur les relations sociales et les échanges individu-organisation, les relations inter-organisations, les relations de service et les gestes professionnels. Les recherches engagées couvrent l’ensemble des organisations sportives quel que soit le secteur d’activité auquel elles appartiennent (marchand, associatif, public) et quel que soit leur type de « production » : services liés à la pratique (sport de compétition, sport-loisir, tourisme sportif, sport-santé…), biens (distribution d’articles de sport) et spectacles. Les méthodes de recherche privilégient l’enquête, c’est-à-dire la confrontation des cadres d’analyse aux observations empiriques. Elles mobilisent différentes techniques, quantitatives (questionnaire, traitement statistique, données chiffrées) et/ou qualitatives (entretiens, observation participante, analyse documentaire).
Le laboratoire SPORTS est composé des membres titulaires suivants : Pascal Chantelat (PU), Christian Alin (PU), Jean Camy (PU), Pierre Chazaud (PU), Emmanuel Bayle (MCU-HDR), Eric Boutroy (MCU), Stéphane Champely (MCU), Alain Ferrand (MCU-HDR), Stéphan Fuchs (MCU), Olivier Nier (MCU), Claire Perrin (MCU-HDR), Bertrand Réaud (MCU), Frédérique Roux (MCU), Bénédicte Vignal (MCU). A ceux-ci s’ajoutent 7 collaborateurs et associés. 


Ainsi, l’ensemble des laboratoires constitutifs du CRIS se trouve représenté au sein de l’Equipe Pédagogique de la Spécialité EPS2, soit au niveau des enseignements transversaux, soit au niveau des enseignements en prises avec les aspects les plus spécifiques de la formation, ce qui concourt à l’évidence à un adossement effectif à la recherche. 

L’activité de recherche déployée par le CRIS dans la période 2007-2010 correspond par ailleurs à plus de 150 revues A/ A+ ou reconnues dans les banques de données internationales, 72 articles dans des revues à comité de lecture, 64 ouvrages et 278 chapitres. Ses membres ont en outre et notamment participé à 186 congrès internationaux (dont 33 sur invitation) et 84 congrès nationaux (dont 21 sur invitation). Ils ont rédigé 25 rapports de recherche, essentiellement pour des agences nationales, fédérations, entreprises, fondations et collectivités territoriales. 

Le CRIS a ainsi développé, dans le cadre du contrat 2007-2010, divers projets de recherche
. Plusieurs d’entre eux sont en lien très direct avec l’objet de la Spécialité EPS2, notamment :
· Histoire de l’Education Physique, de l’initiation sportive et de l’entraînement (Projet 2, responsable J. Saint-Martin, en collaboration notamment avec P. Liotard, C. Ottogalli…) ;

· Coordinations, apprentissage moteur et transfert (Projet 8, responsable K. Monteil, en collaboration notamment avec P. Fargier…) ;

· Projet 9 : Motivation, prise de décisions et apprentissage (Projet 9, responsable C. Ferrand, en collaboration notamment avec E. Guillet…) ;

· Genre, représentations et processus décisionnels (Projet 10, responsable G. Cogérino, en collaboration notamment avec C. Ferrand…).

D’autres recherches entreprises sont en prise forte avec l’apprentissage ou l’enseignement. Un travail de recherche relatif à la capacité de rotation mentale et au transfert d’apprentissage a par exemple eu cours actuellement qui a d’ores et déjà conduit à plusieurs publications A/A+
… 

La relation entre le CRIS et la Spécialité EPS2 est par ailleurs avérée par plusieurs thèses récemment soutenues
 ou actuellement en cours
 au CRIS sur les problématiques de l’apprentissage, de la formation et de l’éducation. 
L’évolution des flux d’enseignants-chercheurs, le développement de l’activité contractuelle et l’expertise dans certains secteurs, la mutualisation des ressources et l’affinement des thématiques de recherche ont conduit à proposer un resser-rement de cette organisation en trois équipes pour le quadriennal 2011-2014 : APV (Activité Physique et Vulnérabilité), P3M (Performance Motrice, Mentale et du Matériel) et SPORTS (Sports, Professions, Organisations, Relations de Travail et de Services). Ces équipes ainsi que les projets auxquels elles travaillent sont présentées ci-dessous, les membres de telle équipe appartenant à l’Equipe pédagogique de la Spécialité EPS2 apparaissent ci-dessous en tramé gris :

	APV
	L’équipe « Activité Physique et Vulnérabilité », placée sous la responsabilité de Thierry Terret (PU) et la co-responsabilité de Claude Ferrand (MCU-HDR), s’attache ainsi à analyser le rôle des activités physiques dans l’amélioration ou au contraire le renforcement de la situation de vulnérabilité de la personne. Deux grandes formes de vulnérabilité seront plus particulièrement étudiées dans le prochain quadriennal. Les vulnérabilités liées au genre conduisent notamment à identifier les réponses politiques, scolaires et fédérales, apportées avec plus ou moins d’effets aux conséquences de la socialisation genrée des individus par et dans la pratique sportive et de l’EPS. Les autres vulnérabilités définies par des états provisoires ou définitifs spécifiques sont analysées chez des adolescents en situation de crise du point de vue de leur rapport au corps, les personnes souffrant de troubles alimentaires, les personnes atteintes de maladies chroniques (diabète, drépanocytose), les individus placés en milieu pénitentiaire, les séniors, les handicapés physiques et handicapés mentaux. 
Les membres titulaires d’APV sont : Geneviève Cogérino (PU), Raphaël MAssarelli (PU), Alain Mougniotte (PU), Thierry Terret (PU), Sophie Aranda-Berthouze (MCU-HDR), Claude Ferrand (MCU-HDR), Jean Saint-Martin (MCU-HDR), Pascal Charroin (MCU), Marc Clément (MCU), Philippe Liotard (MCU), Cécile Ottogalli (MCU), Anne Roger (MCU). Il est à noter que Cyril Martin (MCU) et Vincent Pialoux (MCU) sont à l’interface de l’équipe APV et de l’équipe P3M. Par ailleurs, l’équipe APV comprend 25 membres associés.

	P3M
	L’équipe « Performance Motrice, Mentale et du Matériel », sous la responsabilité de Christian Collet (PU) et la co-responsabilité d’Isabelle Rogowski (MCF), développe un projet scientifique s’articulant autour des habiletés motrices et cognitives dans le domaine de la performance, de la prévention et de la réhabilitation. Elle s’attachera à trois analyses complémentaires, d’une part celle des apprentissages moteur et perceptif en lien avec leur modélisation, d’autre part, celle de la prévention et de la réhabilitation par les activités physiques et sportives, enfin, celle des relations entre cognition, motricité et performance. 

Les membres titulaires de P3M sont : Christian Collet (PU), Aymeric Guillot (MCU-HDR), Christophe Hautier (MCU-HDR), Jérôme Bastien (MCU), Pascal Chabaud (MCU), Patrick Fargier (MCU), Emma Guillet (MCU), Pierre Legreneur (MCU), Pierre Mauchand (MCU), Karine Monteil (MCU), Eric Reynes (MCU), Isabelle Rogowski (MCU), Patrice Thiriet (MCU). Comme indiqué ci-dessus, Cyril Martin (MCU) et Vincent Pialoux (MCU) sont à l’interface de l’équipe APV et de l’équipe P3M. En outre, l’équipe P3M intègre 2 ingénieurs de recherche et 16 membres associés. 

	SPORTS
	L’équipe « Sports, Professions, Organisations, Relations de Travail et de Service », sous la responsabilité de Pascal Chantelat (PU) et la co-responsabilité de Claire Perrin (MCU-HDR), place au centre des ses travaux l’analyse des dynamiques professionnelles tant du point de vue des institutions que de la construction des compétences. Elle étudie notamment les métiers et les professions liés au sport et aux activités physiques. Ceux-ci présentent la caractéristique commune de relever de relations de service que ce soit dans le secteur du sport de compétition, de l’événement sportif, du loisir, du tourisme, de la distribution d’articles de sport, de l’intégration, de l’éducation ou de la promotion de la santé. 

Les membres titulaires de SPORTS sont : Christian Alin (PU), Pascal Chantelat (PU), Jean Camy (PU), Pierre Chazaud (PU), Claire Perrin (MCU-HDR), Eric Boutroy (MCU), Jean-Guy Caumeil (MCU), Stéphane Champely (MCU), Michel Fodimbi (MCU), Stephan Fuchs (MCU), Bertrand Reau (MCU), Frédérique Roux (MCU), Bénédicte Vignal (MCU). L’équipe SPORTS intègre en outre 10 membres associés. 


Ainsi, la structuration des équipes du CRIS pour la période 2011-2014 est-elle de nature à favoriser, comme précé-demment, une bonne articulation entre recherche conduite au CRIS et formation dispensée dans la Spécialité EPS2. Le tableau ci-dessous récapitule un échantillon de publications produites par le CRIS en prise avec l’objet de ce dossier :
	Exemples de publications dans des revues A+/A ou reconnues dans les banques de données internationales
(d’autres publications pourraient être listées, ce tableau valant à titre illustratif en regard du panorama précédemment présenté)

	Alin C., (2005) La construction identitaire de l’enseignant : le rôle des métaphores, Recherche & Formation, n° 47, p 41-54.
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Ce qui vaut quant aux ressources humaines vaut à nouveau aussi ici quant aux projets de recherche. L’équipe APV s’attache ainsi à analyser le rôle des activités physiques dans l’amélioration ou au contraire le renforcement de la situation de vulnérabilité de la personne. Ce, d’une part, au regard des vulnérabilités liées au genre sous l’angle de l’identification des réponses politiques, scolaires (EPS) et fédérales apportées et des conséquences de la socialisation genrée des individus par et dans la pratique sportive ainsi qu’au travers de l’EPS. Un second projet concerne une diversité de populations à besoins spécifiques dont, notamment, les adolescents en situation de crise du point de vue de leur rapport au corps. L’équipe P3M développe quant à elle un projet scientifique intéressant les habiletés motrices et cognitives dans les domaines 1) des apprentissages moteurs et perceptifs, 2) de la prévention et de la réhabilitation, 3) des relations entre émotions, appren-tissage, cognition et motricité. L’équipe SPORTS, enfin, s’intéresse aux dynamiques professionnelles, tant du point de vue des institutions que de la construction des compétences. Elle étudie notamment les métiers et les professions liées au sport et aux activités physiques, notamment dans le champ de l’éducation (EPS…).  
Formation par la recherche
Comme cela a été explicité pages 20 et 21, la Spécialité EPS2 entretient des liens avec la spécialité à orientation recherche MPS de la mention STAPS. Cela explique en partie que plusieurs thèses dirigées par des enseignants-chercheurs du CRIS ont rapport à des problématiques d’apprentissage, d’enseignement ou de formation, comme cela est indiqué au point précédent. Certaines d’entre elles sont de fait produites par des lauréats du CAPEPS ou de l’Agrégation Externe EPS.

Cela suggère une réelle formation par et à la recherche. En amont, il convient de souligner que les étudiants peuvent choisir, en L3 STAPS mention EM, une UE « Initiation à la recherche » (semestre 2 de l’année de L3). Dans la Spécialité EPS2, une UE « Méthodologie et Epistémologie de la recherche » est par ailleurs obligatoire (M2, semestre 1). Elle est précédée, en amont, d’un travail de réflexion et d’analyse quant à un mémoire de recherche, notamment en relation avec le stage et le GAIP (voir pages 18 à 20), avec évidemment le soutien individuel d’un directeur de mémoire, et conduit à une soutenance à l’issue du premier semestre de l’année de M2. Les étudiants de M2 ont du reste la possibilité de suivre en candidats libres les enseignements dispensés dans la spécialité MPS au semestre 1 du M2, afin d’approfondir tel point en lien avec leur mémoire ou dans le cadre d’un projet motivé de poursuite d’études en Doctorat. 

Pilotage du parcours
Plan d’évaluation des enseignements
Les enseignements dispensés dans le Master STS mention STAPS, dont relève la Spécialité EPS2, font et continueront de faire l’objet d’une évaluation. Cette évaluation intéresse évidemment les enseignants et les professionnels intervenant en formation (au niveau de l’Equipe de Formation et des Comités de Pilotage). Elle concerne également les étudiants. De ce point de vue, si par le passé cette évaluation s’opérait parfois à la fin d’un enseignement, à l’occasion d’un échange éventuellement informel et, d’une manière plus générale, en recourant à des outils élaborés par le responsable d’UE ou tel enseignant intervenant dans l’UE concernée, un effort a été fait pour harmoniser les outils d’évaluation et systématiser la procédure correspondante. Prenant appui sur l’expérience engrangée, une enquête de satisfaction a été produite qui présente désormais une forme similaire d’une Spécialité à l’autre de la mention STAPS du Master STS. Le questionnaire comporte deux parties essentielles : 

1) Une partie permettant de disposer de données favorisant le suivi des étudiants et les études statistiques : provenance à l’entrée en formation, type de formation (FI, FC…), statut à l’entrée en formation (étudiant, stagiaire IUFM…), type de baccalauréat, type de cursus en amont de la formation (telle Licence…)...
2) Une partie permettant de disposer d’un retour quant aux contenus et méthodes pour chaque UE, avec un questionnaire organisé sur le mode suivant, même si des variantes peuvent exister d’un semestre à l’autre ou au regard de besoins en feedback spécifiques à une formation donnée :

	Questions
	1
	Les objectifs de l’enseignement ont-ils été clairement définis ?
	Pas du tout
	1
	2
	3
	4
	Tout à fait

	
	2
	Les objectifs annoncés par l’enseignant au début du cours ont-ils été atteints ?
	Pas du tout
	1
	2
	3
	4
	Tout à fait

	
	3
	Le contenu de l’UE est-il adapté à votre parcours de formation ?
	Pas du tout
	1
	2
	3
	4
	Tout à fait

	
	4
	La coordination entre les cours (CM, TD, TP) est-elle satisfaisante ?
	Pas du tout
	1
	2
	3
	4
	Tout à fait

	
	5
	La concertation entre les divers intervenants est-elle satisfaisante ? 
	Pas du tout
	1
	2
	3
	4
	Tout à fait

	
	6
	La quantité de travail demandée est-elle importante ?
	Très faible
	1
	2
	3
	4
	Très grande

	
	7
	La quantité de travail que vous avez effectivement produite est-elle importante ?
	Très faible
	1
	2
	3
	4
	Très grande

	
	8
	La qualité des enseignements dispensés est-elle satisfaisante ?
	Pas du tout
	1
	2
	3
	4
	Tout à fait

	
	9
	Votre information sur les MCC est-elle suffisante ?
	Pas du tout
	1
	2
	3
	4
	Tout à fait

	
	10
	L’adéquation entre l’examen et les enseignements est-elle bonne ?
	Pas du tout
	1
	2
	3
	4
	Tout à fait

	
	11
	La communication avec l’enseignant ou les enseignants est elle suffisante ?
	Pas du tout
	1
	2
	3
	4
	Tout à fait

	
	12
	Les ressources pédagogiques à disposition (conseils, polycopiés…) sont-elles satisfaisantes ?
	Pas du tout
	1
	2
	3
	4
	Tout à fait


Ces questionnaires appellent certes chacun à opter pour l’un des choix multiples offerts mais sont évidemment assortis d’une possibilité, pour chaque UE, de produire un commentaire libre. 

Jusqu’à présent, la passation des questionnaires et le traitement des réponses étaient effectués de manière propre à chaque Spécialité, voire Parcours. Désormais, la procédure sera autrement systématisée. Il sera fait recours au service ICAP de l’UCBL (service Innovation Conception et Accompagnement pour la Pédagogie, http://icap.univ-lyon1.fr), pour produire des versions formellement uniformisée des questionnaires autorisant leur traitement par lecteur optique ou encore pour exploiter un système en ligne. Un projet quant à cette évaluation sera du reste remis au CEVU de l’UCBL en septembre 2010 et voté, qui engagera la composante. Les analyses ainsi effectuées appellent en outre potentiellement à des compléments d’informations et assurément, à la suggestion de régulations… De ce point de vue, il semble pertinent de mettre en œuvre des procédures permettant d’exploiter les données engrangées. Ainsi, dans le cas de la Spécialité EPS2, des correspondants étudiants, élus par leurs pairs, seront ainsi régulièrement réunis (au moins une fois par semestre) pour que l’équipe péda-gogique dispose de feedback permettant, le cas échéant, de réguler certains aspects quant à la mise en œuvre des ensei-gnements ou pour élaborer des solutions à tel problème avéré (voir page 18). Ces évaluations, enfin, pour lesquelles la mention STAPS du Master STS s’est dotée d’outils et de procédures, seront mises en place à l’issue de chaque semestre pour ce qui est des questionnaires. Elles ont d’ores et déjà permis de pointer des régulations à opérer, ce qui a été suivi d’effets. 

Il en va notamment, dans le cas particulier de la Spécialité EPS2, d’une évaluation opérée en 2008-2009 quant à la Spécialité IFAPSouA, le Parcours MFIAPS de cette Spécialité intégrant alors trois voies de formation, dont l’une relative à l’enseignement de l’EPS dans l’enseignement secondaire. L’évaluation opérée, selon les modalités présentées ci-dessus, a révélé, tout particulièrement dans le cas de l’année de M2, un aspect de la formation appelant à une régulation retenue dans ce dossier dans le cas de la Spécialité EPS2. Les résultats sont fournis ci-après (résultats moyens sur les 12 questions posées pour chaque UE) ; il est à noter que l’on a ici un taux de réponse de 82% (effectif de 128 étudiants) :
	Evaluation des enseignements du semestre 3 (2008-2009)
	Evaluation des enseignements du semestre 4 (2008-2009)
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(*) signale des types d’UE existant seulement pour le parcours IGAPAS

(+) signale des types d’UE existant seulement pour le parcours MFIAPS


On perçoit ici que, même si les réponses signifient globalement un taux de satisfaction convenable, certains ensei-gnements apparaissent faire l’objet d’une moindre satisfaction. Il est question des UE « Méthodologie et Epistémologie de la recherche » et « Approche méthodologique de l’intervention en Milieu Professionnel » (semestre 3) et, dans une moindre mesure, de l’UE « Approche méthodologique de l’intervention en Milieu Professionnel » (semestre 4). 

Les échanges avec les correspondants étudiants (étudiants élus par groupe de TD pour représenter leurs pairs lors de réunions avec les enseignants-chercheurs et enseignants, pour analyser les problèmes pointés quant au dispositif de forma-tion et envisager les régulations), associés aux commentaires faits par les étudiants (une rubrique « commentaires » est présente sur les questionnaires à renseigner) ont permis de pointer que cela tient en grande partie à un problème de sens et de mise en synergie. Le caractère formel des enseignements de l’UE « Méthodologie et Epistémologie de la recherche » est souligné de même que la nécessité d’une mise en relation plus systématique des enseignements dispensés intra muros avec le travail effectué en stage, pour concourir à la production du mémoire de recherche ainsi que pour favoriser la structuration des compétences. Les évaluations ainsi effectuées et les analyses qu’elles ont occasionnées ont permis d’envisager une régulation. Il s’agit de mettre en place un Groupe d’Accompagnement et d’Intégration Professionnelle (GAIP), dont les visées et le mode de fonctionnement ont été présentés en amont dans ce dossier (pages 18 à 20).
Dispositif de suivi des étudiant-e-s
L’UCBL dispose à ce niveau d’outils qui donnent lieu de manière régulière à des retours. En sus des dispositifs existant à l’échelle de l’UCBL, et en cohérence avec les recommandations de la C3D STAPS, l’UFR STAPS de l’UCBL a développé des microstructures internes. Il en va en premier lieu de la constitution d’un groupe notamment chargé de s’intéresser au devenir des étudiants durant leurs études en STAPS (et plus largement, à la mise en œuvre de la démarche qualité). Ce groupe interne à l’UFR STAPS de l’UCBL est composé comme suit :

· Directeur et directeur-adjoint de l’UFR STAPS ;

· 2 responsables du cursus L1-L2 ;

· 2 responsables du Département Activité Physique Adaptée et Santé ;

· 2 responsables du Département Education et Motricité ;

· 2 responsables du Département Entraînement Sportif ;

· 2 responsables du Département Management du Sport ;

· 2 représentants des étudiants. 

Ce groupe travaille en concertation étroite avec la Responsable de scolarité de l’UFR STAPS de l’UCBL (Madame Anne-Marie Boilini), laquelle pilote à ce sujet le travail de 2 personnels IATOS (Delphine Clémens et Franck Dardun) dont une partie de la charge de travail est dévolue au suivi des étudiants. 

L’UFR STAPS de l’UCBL s’est en outre dotée d’une structure interne de suivi de l’insertion professionnelle des étudiants, pilotée, sous la responsabilité du Directeur de l’UFR STAPS et de son adjoint, par Pascal Chabaud (MCU en STAPS sur cette UFR STAPS), assisté d’un personnel IATOS dont une partie de la charge de travail est réservée à ce dossier (Franck Dardun).
Dans le cas particulier de la Spécialité EPS2, qui se développe en relation avec le département STAPS de l’UJM de Saint-Etienne, ce dispositif sera à prolonger de relais au-delà des seuls murs de l’UFR STAPS de l’UCBL ainsi que d’une instance autorisant synthèse et analyse, ce qui renverra au Comité de Pilotage de la formation, dont il est notamment question au point suivant. 
Equipe de formation (Mention STAPS) et Comité de pilotage (Spécialité EPS2)
La composition de l’Equipe de Formation (EF) de la Mention STAPS du Master STS de l’UCBL est conforme aux indications du texte voté par le CEVU du 9 mars 2006 puis le CA du 21 mars 2006. En cohérence avec le rapport Jollion (p. 12), cette EF est unique pour le diplôme et par voie de conséquence pour les quatre semestres de formation :

	Composition de l’EF de la mention STAPS du Master STS de l’UCBL

	Représentants

Enseignants

	T. Terret – PU (Responsable de la Mention STAPS du Master STS); 

P. Fargier – MCU (Directeur-adjoint et Responsable de la Commission Formation de l’UFR STAPS de l’UCBL) 

M. Fodimbi – MCU et C. Perrin – MCU-HDR (Co-responsables du parcours IGAPAS de la spécialité IFAPSouA)
A. Roger – MCU (Co-responsable du parcours MFIAPS de la spécialité IFAPSouA) ;

C. Ferrand – MCU-HDR (Responsable de la spécialité PPMR) ;

P. Chantelat – PU (Responsable de la spécialité MOS).

	Représentants 

Etudiants
	Le major du M1 mention STAPS du Master STS (renouvellement annuel donc) ;

Le représentant étudiant en Commission Recherche.

	Représentants
Ecole Doctorale
	T. Terret – PU

	Représentants 

SOIE
	R. Le Men

	Représentants 

Personnalités Extérieures
	Représentants du monde socio-économique
 :

A. Beylier ; C. Chiocci ; A. Coston; J.-P. Deschamps ; A. Falco; P. Masseboeuf ; P. Nicolino ; J. Verneray. 

Représentants du CRIS :

2 membres élus annuellement lors de l’AG du CRIS.  


Conformément au texte mentionné ci-dessus et dans un souci de cohérence avec les dispositions de l’arrêté de 2002, les missions des EF de l’UCBL ont rapport à l’harmonisation pédagogique et à l’évaluation des débouchés.  

La composition globale de cette EF, telle qu’elle a été définie par l’UCBL, est à l’évidence voulue favoriser une analyse, des débats et des prises de décisions intéressant l’ensemble des personnes impliquées dans la Mention. Au regard des repré-sentants des enseignants, en outre, l’UFR STAPS de l’UCBL a opté pour une composition qui va également en ce sens, laquelle met en effet en présence, d’une part, le Responsable de la Mention, également Directeur du CRIS, et le Responsable de la commission formation, également Directeur-adjoint de l’UFR STAPS de l’UCBL (chargé des formations) et co-responsable de la Mention, lequel représentera aussi ici la Spécialité EPS2, d’autre part, pour chaque Spécialité et Parcours de la mention, le responsable pédagogique de M1 et/ou de M2. L’EF est elle-même en relation avec les Comités de Pilotage (CP) existant pour chaque Spécialité et/ou Parcours. L’EF veillera notamment à pérenniser une bonne cohérence entre la Spécialité EPS2 et les autres Spécialités de la mention, tout particulièrement, en cohérence avec a été indiqué pages 20 et 21, avec les Spécialités MPS et IFAPSouA, donc avec les Parcours IGAPAS et, a fortiori, MFIAPS. 
Dans le cas particulier de la Spécialité EPS2, compte tenu de la co-habilitation avec l’UJM de Saint-Etienne, le CP devra intégrer une représentation de l’ensemble des institutions concernées. Ce CP veillera notamment à une bonne cohérence d’ensemble de la formation, compte tenu des particularités des trois sites concernés, à son suivi et à sa régulation. 
Plan de formation des enseignant-e-s
Les enseignants seront incités à participer aux formations du service ICAP (Innovation Conception Accompagnement pour la Pédagogie – http://formations-icap.univ-lyon1.fr).
flux constates et flux attendus
Flux constatés dans les années antérieures et devenir des étudiants
Le tableau ci-dessous présente les flux constatés pour ce qui concerne le Parcours MFIAPS de la Spécialité IFAPSouA, dont l’une des trois Voies de formation, relative à l’enseignement de l’EPS dans le second degré. La Spécialité EPS2 procède en effet, comme cela a été explicité dans ce dossier, pour partie de cette Voie de formation :

	
	2006-2007
	2007-2008
	2008-2009
	2009-2010

	M1 MFIAPS
	328
	270
	202
	186

	M2 MFIAPS
	59
	59
	106
	183

	Totaux
	387
	329
	308
	369


Les effectifs demeurent ainsi très conséquents, voire remontent après une relative érosion correspondant au passage d’un nombre de places offertes au concours de 800 à 400 au milieu des années 2000. Il convient par ailleurs de souligner qu’à effectifs, qui concernent l’UFRS STAPS de l’UCBL, seront à ajouter ceux intéressant l’UJM de Saint-Etienne. A titre d’exemple, les effectifs des étudiants préparant le CAPEPS ou le CAFEP au département de l’UJM (en collaboration avec le centre local stéphanois de l’IUFM) sont les suivants :
	
	CAPEPS 2006
	CAPEPS 2007
	CAPEPS 2008
	CAPEPS 2009

	Effectifs des inscrits 

au centre de Saint-Etienne
	125
	110
	108
	


Il convient en outre de rappeler ici que l’Académie de Lyon bénéficie d’une attractivité conséquente en raison de ses réussites au CAPEPS (voir page 5), lesquelles la font systématiquement figurer depuis plus de dix ans parmi les deux à trois meilleures de France et, depuis cinq ans, bien souvent au premier rang, par exemple lors de la session 2009 (en moyenne, une soixantaine d’étudiants sont admis au CAPEPS chaque année depuis 4 ans, quand 400 places sont offertes au concours).

Concernant par ailleurs le devenir des diplômés (Master STS, Mention STAPS, Spécialité IFAPSouA) on dispose d’un ensemble de repères. Deux enquêtes ont été effectuées par la cellule de suivi de l’insertion professionnelle de l’UFR STAPS de l’UCBL (présentée pages 29 et 30) concernant l’insertion professionnelle des diplômés six mois après la fin de leurs études, pour les promotions de M2 IFAPSouA 2006-2007 et 2007-2008.

Pour les promotions 2006-2007 et 2007-2008, les taux de réponse à l’enquête sont respectivement de 81,8% et 68,4% (100% et 61,5% pour le parcours IGAPAS ; 75% et 70% pour le parcours MFIAPS). Le pourcentage de répondants ayant un emploi 6 mois après l’obtention du diplôme est de 77,8% pour la promotion 2006-2007 et de 73,1% pour la promotion 2007-2008 (100% et 87,5% pour le parcours IGAPAS ; 66,67% et 66,7% pour le parcours MFIAPS en lequel on compte des poursuites d’études venant minorer ces résultats). Les deux tableaux ci-dessous résument ces indications :

	Taux de réponse à l’enquête
	Promotion
	
	Taux d’insertion professionnelle 

à 6 mois 

après diplômation
	Promotion

	
	2006-2007
	2007-2008
	
	
	2006-2007
	2007-2008

	
	IGAPAS
	MFIAPS
	IFAPSouA
	IGAPAS
	MFIAPS
	IFAPSouA
	
	
	IGAPAS
	MFIAPS
	IFAPSouA
	IGAPAS
	MFIAPS
	IFAPSouA

	Nombre de diplômés
	9
	24
	33
	13
	25
	38
	
	Répondants inscrits en
	FC
	100
	100
	100
	-
	100
	100

	Nombre de répondants
	9
	18
	27
	8
	18
	26
	
	
	
	
	
	
	
	
	

	Inscrits en
	FC
	1
	4
	5
	0
	5
	5
	
	
	FI
	100
	57,14
	72,7
	87,5
	53,85
	66,7

	
	FI
	8
	14
	22
	8
	13
	21
	
	
	
	
	
	
	
	
	

	Taux de réponse (%)
	100
	75
	81,8
	61,5
	70
	68,4
	
	Global
	100
	66,67
	77,8
	87,5
	66,67
	73,1


Le devenir des étudiants inscrits en FI a été analysé plus précisément. Il s’avère que les étudiants de la Spécialité IFAPSouA travaillent pour l’essentiel dans le champ de l’éducation physique et sportive (au sens large, non restreint au métier de professeur certifié ou agrégé d’EPS) et dans le secteur de la santé et de l’action sociale, ce qui est cohérent avec l’objet des deux parcours constitutifs de la spécialité. Les étudiants qui ont un emploi en dehors de ces deux champs travaillent par ailleurs pour l’essentiel dans le secteur du sport. Le tableau ci-dessous fournit à ce sujet plus de précisions :
	Répartition des emplois 

selon les secteurs d’activité pour les étudiants FI
	2006-2007
	2007-2008

	
	IGAPAS

% (effectif)
	MFIAPS

% (effectif)
	IFAPSouA

% (effectif)
	IGAPAS

% (effectif)
	MFIAPS

% (effectif)
	IFAPSouA

% (effectif)

	Education Physique et Sportive
	0% (0)
	75% (6)
	37,5% (6)
	0% (0)
	100% (7)
	50% (7)

	Santé et Action sociale
	50% (4)
	0% (0)
	25% (4)
	71,4% (5)
	0% (0)
	35,7% (5)

	Secteur Sport
	37,5% (3)
	12,5% (1)
	25% (4)
	14,3% (1)
	0% (0)
	7,1% (1)

	Autres
	12,5% (1)
	12,5% (1)
	12,5% (2)
	14,3% (1)
	0% (0)
	7,1% (1)


Les employeurs essentiels renvoient ici à la fonction publique d’Etat et aux associations, même si l’on observe quant à ceux-ci une relative diversité, comme le signifie le tableau ci-dessous :

	Types d’employeurs 

pour les étudiants FI
	2006-2007
	2007-2008

	
	IGAPAS

% (effectif)
	MFIAPS

% (effectif)
	IFAPSouA

% (effectif)
	IGAPAS

% (effectif)
	MFIAPS

% (effectif)
	IFAPSouA

% (effectif)

	FP
	Etat
	12,5% (1)
	67,5% (5)
	37,5% (6)
	0% (0)
	100% (7)
	50% (7)

	
	Collectivités Territoriales
	25% (2)
	0% (0)
	12,5% (2)
	0% (0)
	0% (0)
	0% (0)

	
	Hôpital
	0% (0)
	0% (0)
	0% (0)
	14,3% (1)
	0% (0)
	7,14% (1)

	Entreprise privée
	12,5% (1)
	25% (2)
	18,75% (3)
	0% (0)
	0% (0)
	0% (0)

	Association
	37,5% (3)
	12,5% (1)
	25% (4)
	71,43% (5)
	0% (0)
	35,7% (5)

	Autre
	12,5% (1)
	0% (0)
	6,25% (1)
	14,3% (1)
	0% (0)
	7,14% (1)


On observe par ailleurs deux types de contrats de travail essentiels (fonctionnaire, d’une part, CDD d’autre part), en dépit là encore d’une relative diversité d’occurrences :

	Contrats de travail 

pour les étudiants FI
	2006-2007
	2007-2008

	
	IGAPAS

% (effectif)
	MFIAPS

% (effectif)
	IFAPSouA

% (effectif)
	IGAPAS

% (effectif)
	MFIAPS

% (effectif)
	IFAPSouA

% (effectif)

	Fonctionnaire
	12,5% (1)
	67,5% (5)
	37,5% (6)
	0% (0)
	85,7% (6)
	42,9% (6)

	CDI
	0% (0)
	25% (2)
	12,5% (2)
	14,3% (1)
	0% (0)
	7,14% (1)

	CDD
	50% (4)
	12,5% (1)
	31,25% (5)
	85,71% (6)
	0% (0)
	42,9% (6)

	CNE
	0% (0)
	0% (0)
	0% (0)
	0% (0)
	0% (0)
	0% (0)

	Intérim, Contractuel FP
	12,5% (1)
	0% (0)
	6,25% (1)
	0% (0)
	14,3% (1)
	12,5% (2)

	Travailleur indépendant
	25% (2)
	0% (0)
	12,5% (2)
	0% (0)
	0% (0)
	0% (0)

	Autre
	0% (0)
	0% (0)
	0% (0)
	0% (0)
	0% (0)
	0% (0)


Il est à souligner qu’au fil des années un petit pourcentage de l’effectif parvient à trouver un emploi en tant qu’ensei-gnant d’EPS à l’étranger (plusieurs ont accédé à un emploi en Suisse, un exerce comme coordonateur EPS en Egypte, deux autres, aux USA…). Il est en définitive à souligner que les chiffres vont aller dans le sens d’une diversification accrue des débouchés, particulièrement dans le cas de MFIAPS. Ainsi au regard de la promotion 2008-2009, une étudiante est d’ores et déjà embauchée (juillet 2009) par le Comité REGional EPGV (une convention existe entre l’UCBL et le CoREG EPGV) et 7 autres ont de réelles possibilités de devenir correspondants régionaux APPELS.
Flux attendus
En relation avec ces chiffres ainsi qu’avec ceux fournis en début de dossier (pages 4 et sq.), qui rendent compte des flux, de l’attractivité, des profils d’étudiants et de leur réussite au CAPEPS, on peut envisager les flux à venir suivants :

· M1 : 250 étudiants ;

· M2 : 175 étudiants. 

� On peut lister à ce niveau :


UMR Education & Politiques : INRP Lyon / Univ. Lyon 2 ;


UMR 5012 LRMN Lyon 1 ;


UMR 5123 (physiologie Intégrative, Cellulaire et Moléculaire), Univ. Lyon 1 ;


UMR 5190 LAHRHA (Laboratoire de Recherches Historiques en Rhône-Alpes) : ENS LSH Lyon / Univ Lyon 2 / Univ Lyon 3 / Univ. Grenoble 2 ;


UMR 5191 ICAR (Interaction, Corpus, Apprentissage, Représentations), Univ. Lyon 2 ;


UMR 5264 MODYS (Monde et Dynamiques des Sociétés), Univ. Lyon 2 ;


UMR 5511 (Laboratoire de Physique de la Matiere), INSA Lyon ;


UMR 5820 (CERAG : Centre d'Etudes et de Recherches Appliquées à la Gestion, Université Mendès France Grenoble) ; 


LESCOT (unité INRETS), Lyon-Bron ; 


Unité INSERM U630 (CREATIS : Centre de Recherche et D'applications En Traitement de L’image et du Signal), INSERM / INSA Lyon ;


UMR 780 (Epidémiologie épidémiologie et biostatistique), Univ Lyon 1 / INSA ;


EA LEPS 4148 (Laboratoire d’étude du phénomène scientifique), Univ. Lyon 1 ;


EA 4163 GRePS (Le Groupe de Recherche en Psychologie sociale), Univ. Lyon 2 ;


EA 653 CRPPC  (Centre de Recherches en Psychopathologie et Psychologie Clinique), Université. Lyon 2 ;


IEP de Lyon et l’IEP de Grenoble ;


Service de Gériatrie de l’Hôpital Lyon Sud, le Service d’Exploration fonctionnelle cardio-vasculaire de l’Hôpital Cardiologique de Lyon et l’Hôpital Saint-Jean de Dieu de Lyon ;


Le service des brûlés de l’Hôpital Edouard Herriot (JP Girbon, kinésithérapeuthe) ;


L’hôpital Henri Gabrielle, Service du Professeur G. Rode (rééducation des blessés médullaires sur la base de l’imagerie motrice).


� On peut lister à ce niveau :


EHESS Paris ;


Museum d’histoire naturelle, Paris ;


Unité INSERM U689 (Centre de recherche cardiovasculaire), Paris 7 ;


EA 2241 : Lares-Las EA (LAboratoire de REcherche en Sociologie), Université européenne de Bretagne) ;


EA 3300 Adaptation et réadaptation motrice, Amiens.


� Le service prévisionnel de T. Terret (cohérent avec son service actuel à l’UFR STAPS de l’UCBL) est le suivant :


L1 STAPS�
L3 STAPS


Mention


Education et Motricité�
M1 et M2 STS Mention STAPS�
�
�
�
Spécialité MFIAPS�
Spécialité EPS2�
Spécialité MPS�
�
UE 


Histoire 


des pratiques sportives�
UE 


Analyse socio-historique 


des milieux éducatifs et sportifs – 1 et – 2 �
UE


Prospective 


historique et sociologique 


des secteurs d'intervention


UE


Approche scientifique 


de l’intervention�
UE 


Fondements sociohistoriques 


et épistémologiques de l'EPS dans le second degré – 1-3


UE


Déterminants 


du système éducatif et EP�
UE


Méthodes et modèles 


en histoire du sport�
�
20% du service�
10% du service�
10% du service�
25% du service�
25% du service�
�






� Projet 1 (T. Terret) : Histoire des événements sportifs et des institutions ; Projet 2 (J. Saint-Martin et A. Roger) : Histoire de l’éducation physique, de l’initiation sportive et de l’entraînement ; Projet 3 (P. Liotard, C. Ottogalli) : Histoire du sport et du genre ; Projet 4 (P. Chantelat, C. Perrin) : Relations de travail et de service et formes de gouvernance ; Projet 5 (P. Chantelat, C. Perrin) : Rationalisation des organisations sportives et formes de gouvernance, Projet 6 (C. Martin, P. Thiriet) : La performance anaérobie et aérobie chez le porteur du trait drépanocytaire ; Projet 7 (C. Perrin, C. Hautier) : Activités physiques et maladies chroniques, Projet 8 (C. Ferrand) : Sport, désordres alimentaires et rapport au corps ; Projet 9 (K. Monteil) : Coordinations, apprentissage moteur et transfert ; Projet 10 (C. Ferrand) : Motivation, prise de décision et apprentissage ; Projet 11 (G. Cogérino) : Genre, représentations et processus décisionnels ; Projet 12 (C. Hautier) : La performance du matériel sportif ; Projet 13 (C. Collet, R. Massarelli) : Charge physique et mentale et imagerie motrice en situations d’entraînement, de récupération et de rééducation ; Projet 14 (R. Martin) : Défauts d’attention et conduite automobile (DACOTA) ; Projet 15 (R. Martin) : Véhicules industriels et usagers vulnérables de la route ; Projet 16 (R. Martin, C. Collet) : COROLA (COncrete mixer ROLlover Avoidance). 


Ces projets se répartissent par ailleurs en 5 axes de recherche : Axe 1, Histoire des Activités Physiques (Projets 1-3) ; Axe 2, Rationalisation des organisations sportives (Projets 4-5) ; Axe 3, Santé et activité physique (Projets 6-8) ; Axe 4, Apprentissage et performance (Projets 9-13) ; Axe 5, Cognition, conation et activités finalisées (Projets 14-16). 


� Par exemple :


- Hoyek (N.), Collet (C.), Rastello (O.), Fargier (P.), Thiriet (P.), Guillot (N.), 2009, Enhancement of Mental Rotation Abilities and its Effect on Anatomy Learning, Teaching and Learning in Medicine, 21(3), 201-206.


- Hoyek N., Champely, S., Collet C., Fargier, P., Guillot A., 2009, Age and gender-related differences in the ability to reach the temporal congruence between motor imagery and motor performance, Learning and Individual Differences, 19, 555-560.


- Hoyek N., Champely, S., Collet C., Fargier, P., Guillot A., Mental rotation and motor processes: evidence for a transfer of micro-competences, Intelligence (soumis en décembre 2009).


� Exemples de thèses récemment soutenues : 


- Virginie Nicaise, Les feedback de l’enseignant-e en EPS : perceptions des élèves et observation Différences filles-garçons et effets sur les réponses psychologiques et sur la performance, soutenue le 28/11/2006 (dir. G. Cogérino).


- Benoite Trottin, Stéréotype de sexe et interactions enseignant-e/élèves en Education physique et sportive, soutenue le 14/02/2007 (dir. G. Cogérino).


- Natalia Bazoge, Pour la Patrie : par le Foyer, par l’Ecole, par la Caserne : une histoire genrée de la Ligue Girondine d’Education Physique (1888-1935), soutenue le 18 décembre 2008 (co-dir. T. Terret / J. Saint-Martin).


- Nady El Hoyek, Capacité de rotation mentale et transfert d’apprentissage, soutenue le 25 septembre 2009 (co-dir. A. Guillot, P. Fargier).


� Exemples de thèses en cours : 


- Emmanuel Auvray, Les savoirs aquatiques et les enseignants d’EPS (co-dir. T. Terret / P. Kahn, Univ. Caen).


- Yohan Blondel, Histoire de l’éducation physique de la Jeunesse ouvrière et rurale (co-dir. T. Terret / P. Liotard).


- J. Jacques Bruxelle, Sport, éducation et spiritualité (dir. : A. Mougniotte).


- J. Jacques Desplechin, Les voies d'une internationalisation et de la diffusion de la psychocinétique en France, Suisse et Italie (1970.-2009) (dir. : J. Saint-Martin).


- Yohann Fortune, La diffusion des pratiques athlétiques dans l'école des années 50/60 (dir. : J. Saint-Martin).


- Laurent Lopez, Le corps inspecté : regards d’inspecteur sur l’éducation corporelle à l’école primaire (dir : T. Terret).


- Christian Michaud: "le portfolio : impact sur la construction de l'identité professionnelle des stagiaires" (dir : C. Alin).


- Valérie Radawiec, La construction de l'identité citoyenne chez les élèves de SEGPA (dir. : A. Mougniotte).


- Cédric Roure, Epistémologie des savoirs en tennis de table (co-dir. T. Terret / P. Fargier).


- Elie Saad, Histoire de l’éducation physique au Liban, (co-tutelle T. Terret / N. Bancel, Université de Lausanne).


- Loïc Szerdahéli, Trajectoire sociale et trajectoire professionnelles des enseignantes d’EPS (1945-1976) (co-dir. T. Terret / M. Zancarini-Fournel).


� Un représentant de l’UJM sera à intégrer à ce niveau.


� Ces représentants du monde socio-économique couvrent l’ensemble des spécialités professionnelles en prise avec la Mention STAPS du Master STS de l’UCBL. Chacun est un expert reconnu en l’un des secteurs correspondants. 
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